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Des instants de douceur  
baignés de soleil 

Du 11 mai au 30 juin 2026 

La 1ère 
moustiquaire

zippée “Excellence”
 offerte

pour l’achat d’une 

banne coffre
en promo(1)

1 solizip 

OFFERT
pour l’achat d’une 

pergola  
Pergo’klim, Alizéo,  

Abri'Lounge ou d’un  

Carport(2)

BASKET  P.16-17

Play-offs : le PB86 
prolonge le plaisir 

14 rue des Grandes Ecoles
86000 Poitiers - 05 49 13 90 62

www.spes-aureus.com

Achat et Vente d’OR
Pièces, Lingots, Bijoux

« Rien n’est plus précieux que la con�iance »

SOCIÉTÉ                                    
Les directives anticipées 
encore taboues          

DOSSIER                               
Financement participatif 
et rénovation              

ENVIRONNEMENT                                     
Dépôts sauvages : 
la traque des communes                   

UNIVERSITÉ                                     
Droits d’inscription : 
les étudiants étrangers 
sous pression            

FACE À FACE         
Baya Fourgeaud, 
la positive attitude 
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PROGRAMME
DES ANIMATIONS
GRATUITES

MAISON, AMÉNAGEMENT 
EXTÉRIEUR, ARTISANAT, 
AUTO-MOTO, CAMPING CAR…

AVEC LA FÊTE FORAINE DU 14 AU 25 MAI 2026

Village Gourmand ouvert de 10h à minuit

Concerts gratuits tous les jours, au son des années 30 aux années 80

Village des Armées : engins, parcours et défis sportifs !

Village agricole avec des animaux, des tracteurs, des produits locaux et 
des animations à découvrir !

Village jeu et retrogaming : Légo®, jeux de société, jeux vidéo.

Thème « No� années rétro » : un voyage dans les années 60, Yéyé et colorées !
et des objets à chiner : vinyles, flippers, vêtements, mobilier…

No� Années Rétro

PARC DES EXPOSITIONS GRAND POITIERS
20 AU 25 MAI 2026

ENTRÉE GRATUITE
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Unanimement saluée pour 
la qualité de ses réflexions 
et de son organisation, la 
convention citoyenne sur 
la fin de vie a conclu ses 
travaux en avril 2023. Trois 
ans déjà, donc, que le pays 
attend une nouvelle loi 
consacrant l’aide à mourir. 
Ne dites surtout pas suicide 
assisté ou euthanasie, que 
les contempteurs du texte 
porté par Olivier Falorni 
agitent tel un chiffon rouge. 
L’aide à mourir ne rallie 
pas tous les suffrages, et 
comment pourrait-il en être 
autrement ? Mais malgré 
tout, un consensus semble 
se dessiner pour aller plus 
loin que la loi Claeys-Leo-
netti de 2016, assorti de 
nombreux garde-fous à 
respecter. Une majorité de 
Français y est favorable, de 
parlementaires aussi. On 
peut toutefois déplorer la 
lenteur de l’avancée des 
débats, d’abord plombés par 
la dissolution ratée de juin 
2024, puis par l’obstruction 
du Sénat. Gageons que la 
loi sera adoptée avant l’été, 
sachant que le calendrier 
parlementaire est très char-
gé. Des familles attendent, 
les soignants aussi, même si 
beaucoup ont exprimé leurs 
réserves.

Arnault Varanne 
 Rédacteur en chef

Patience
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Alors que la proposition 
de loi relative au droit à 
l'aide à mourir poursuit 
son chemin au Parle-
ment, le développement 
des directives anticipées 
se heurte encore, sur 
le terrain, à des freins 
psychologiques.

 Arnault Varanne           

C’est un chiffre qui dit beau-
coup de notre rapport à la 

fin de vie. Depuis avril 2005, 
le CHU a enregistré seulement  
35 311 formulaires de directives 
anticipées. Au-delà de la séda-
tion profonde et continue, la loi 
Claeys-Leonetti de 2016 aurait 
dû consacrer ces « dernières 
volontés » écrites, que les mé-
decins sont tenus de respecter. 
Mais… « Mais les directives anti-
cipées restent un grand tabou »,  
concède Estelle Amiot. En quatre 
ans, l’infirmière référente de 
la cellule d’information et de 
recueil des directives anticipées 
(Cirda) du CHU de Poitiers(*) a 
rencontré 12 000 personnes. 
Autant de particuliers et de 
professionnels de santé sensibi-
lisés au sujet dans des réunions, 

conférences, au CHU, hors les 
murs, mais pas forcément prêts 
à passer aux travaux pratiques.  
« Des personnes viennent à un 
premier atelier, puis reviennent 
une seconde fois. Elles n’arrivent 
pas à franchir le cap. Ecrire ses 
directives anticipées (révisables, 
ndlr), c’est faire son introspec-
tion, se rappeler ce qu’on a 
vécu, ce qu’on ne souhaite pas… 
Ça fait peur. »

Sensibiliser 
les plus jeunes
« Certains pensent qu’écrire ce 
qu’on souhaite porte malheur »,  
prolonge Stéphanie Ellias, cadre 
de santé co-responsable de la 
Cirda avec le Dr Laurent Montaz. 

A défaut de « grande campagne 
de publicité nationale », la cellule 
se démultiplie pour démythifier 
les directives anticipées auprès 
de tous les publics. A commen-
cer par les soignants, « qui ne 
s’en emparent pas complète-
ment », selon Estelle Amiot et 
Stéphanie Ellias. Elles travaillent 
sur un guide pour aborder les di-
rectives anticipées « de façon ra-
pide et ludique ». Ce document, 
aujourd’hui au format papier et 
demain au format électronique, 
sera bientôt testé dans plusieurs 
services auprès des patients. 
Autre idée : aller sensibiliser les 
plus jeunes en milieu scolaire, 
sans doute les lycéens dans 
un premier temps, après avoir  

« élaboré des formations avec 
un pédopsychiatre pour aborder 
le sujet correctement ».
Par-delà les soignants et le grand 
public, la Cirda s’efforce de tisser 
un réseau à l’échelle régionale 
avec des référents chargés, 
une fois formés, de diffuser les 
bonnes informations. « Il faut 
être patient, cela va payer avec 
le temps », se persuade Stépha-
nie Ellias. « Ce n’est pas parce 
qu’on parle de la mort qu’elle va 
arriver dans les cinq minutes ! », 
renchérit Estelle Amiot. L’infir-
mière organise des ateliers tous 
les mercredis matin à l’espace 
des usages de la tour Jean-Ber-
nard, une fois par mois à Châtel-
lerault, Loudun et Montmorillon. 

L’info de la semaine
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En quatre ans, Estelle Amiot a rencontré 12 000 personnes pour les sensibiliser aux directives anticipées. 

Une nouvelle loi pour quoi ?  
Le Parlement examine en ce moment la proposition de loi relative au droit à l'aide à mourir. Si les séna-
teurs ont rejeté la semaine dernière l’article n°2 -les dispositions concrètes de l’aide à mourir-, le texte 
devrait poursuivre sa route à l’Assemblée nationale, qui aura le dernier mot. La proposition portée par 
le député de Charente-Maritime Olivier Falorni prévoit des conditions strictes : être majeur, autonome 
au moment de la décision, être atteint d’une affection grave et incurable, quelle qu'en soit la cause, 
qui engage le pronostic vital, en phase avancée ou terminale. Une fois exprimée, la demande d’aide à 
mourir sera examinée par une équipe médicale collégiale, qui rendra sa décision dans les quinze jours. 
Le médecin pourra ensuite prescrire l’administration d’un produit létal. Pour Alain Claeys, co-auteur 
-avec Jean Leonetti- de la précédente loi de 2016 sur la fin de vie consacrant la sédation profonde et 
continue, l’évolution est nécessaire. « Le précédent texte ne prenait pas en compte des pathologies 
où le pronostic vital n’est pas forcément à court terme », commente le rapporteur de la commission 
nationale consultative d’éthique. Pour l’ancien parlementaire, « l’équilibre est parfaitement respecté ». 



« L’avenir se joue aussi 
dans les associations »

G É N É R A T I O N  A V E N I R

Série

A travers une série de 
portraits, Le 7 donne 
la parole à une géné-
ration qui construit le 
présent et imagine le 
futur. Entre doutes, 
convictions et espoirs, ils 
racontent comment ils 
s’engagent aujourd’hui 
pour préparer le monde 
de demain. Aujourd’hui, 
Inès Leriche, doctorante 
et présidente de l’asso-
ciation Poitiers-Migné 
Échecs.

 Pierre Bujeau       

Le projet dont tu es 
la plus fière ?
« Je crois que je suis surtout 
heureuse de voir ce que le 
club est devenu. Au départ, il y 
avait évidemment les échecs, 
mais aujourd’hui c’est devenu 
un vrai lieu de rencontres. Des 
personnes qui n’étaient pas 
destinées à se croiser créent ici 
des liens, des projets, parfois 
même des amitiés. Je suis fière 
quand je vois des jeunes venir 
aider spontanément lors d’évé-
nements, simplement passer la 
porte pour discuter, travailler ou 
partager un moment. »

Comment imagines-tu 
ta vie dans 30 ans ?
« Honnêtement, je me vois en-
core à Poitiers. C’est une ville qui 
m’a construite et dans laquelle 
je me projette toujours. J’aime-
rais continuer à développer des 
projets associatifs, culturels et 
sociaux. »

Et la société dans 30 ans ?
« Le contexte politique et envi-
ronnemental peut être inquié-
tant, évidemment. Mais je crois 
beaucoup à la force du collectif 
et aux initiatives locales. J’ai 
l’impression que l’avenir se 
joue aussi dans les villes, les 
associations, les liens qu’on 
crée au quotidien. Ce qui me 
rassure, c’est de voir des jeunes 
déjà très conscients des enjeux 
actuels et qui ont envie d’agir. »

Qu’est-ce qui te révolte ?
« Je ne sais pas si le mot « ré-
volte » est celui qui corres-
pond le mieux. Mais ce qui 
me touche, c’est quand les 
gens se sentent isolés ou 
n’ont plus d’endroits pour 
échanger. J’ai l’impression 
qu’on manque parfois de 
lieux pour se rencontrer 
réellement, discuter, 
débattre ou simplement 
être ensemble. »

« Les échecs 
sont souvent 
un prétexte 
pour créer 
du lien. »
Comment t’engages-tu pour 
changer les choses ?
« Principalement à travers 
l’associatif. On a créé dans la 
Grand’Rue, à Poitiers, un espace 
ouvert et intergénérationnel où 
chacun peut se sentir écouté. 
On intervient aussi dans des 
quartiers, des établissements 
scolaires ou encore au centre 
pénitentiaire de Vivonne avec 
d’autres associations. L’idée, 
c’est de faire des échecs un 

support d’échanges. Et, par-
fois, simplement permettre à 
quelqu’un de sortir un peu de 
son quotidien, comme en prison 
par exemple. »

Quelle place occupe l’écolo-
gie dans ton quotidien ?
« Je suis très sen-
sible aux 
pay-

sages, à la nature et aux espaces 
qu’on habite. On a la chance 
ici d’avoir des lieux naturels 
très proches, que ce soit pour 
se promener ou simplement 
se ressourcer. Et puis j’ai l’im-
pression que chez les jeunes, 
notamment, la conscience 

écologique est devenue 
une évidence. Je 

vois beaucoup 
de jeunes qui 

re ssentent 
une forme 

d’inquié-
t u d e 

f a c e 
aux 

enjeux environnementaux et 
ont besoin d’en discuter. »

Quand tu regardes l’actualité, 
ça t’inspire quoi ?
« Je comprends que certaines 
personnes aient envie de s’en 
éloigner parce qu’elle peut 
être anxiogène. Mais je pense 
qu’il est important de rester 
informé. Personnellement, je lis 
beaucoup la presse locale parce 
qu’elle met aussi en lumière 
des initiatives positives et des 
personnes engagées sur le ter-
ritoire. J’ai l’impression que ça 
crée davantage de liens que de 
divisions. »

Quel message adresser 
aux générations à venir ?

« D’oser faire des choses. De 
ne pas avoir peur de s’en-
gager, peu importe la forme 
que cela prend. Et surtout de 
continuer à créer des liens, à 
écouter les autres et à partici-
per à la vie collective. Je pense 
qu’on se construit énormé-

ment à travers les projets 
qu’on mène. »

4444

Nom : Leriche
Prénom : Inès
Âge : 27 ans
Profession : directrice de Poitiers-Migné Échecs 
et doctorante
Valeur : l’écoute
Couleur : jaune 
Phrase marquante :  « Je pense que pour vivre, il faut s’y 
prendre très jeune parce qu’après on perd toute sa valeur et 
personne ne vous fera de cadeaux. » Romain Gary 
Film : Jeanne Dielman de Chantal Akerman 
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La Foire de Poitiers 
célèbrera ses 90 ans de 
mercredi à lundi au parc 
des expositions. Expo-
sition rétro, concerts, 
gastronomie et dé-
monstrations de métiers 
rythmeront cette édition 
anniversaire.  

 Mathilde Wojylac           

De mercredi à lundi, la Foire de 
Poitiers soufflera sa 90e bou-

gie au parc des expositions avec 
une édition placée sous le signe 
du plaisir et de la nostalgie. 
Lieu d’échanges, de rencontres 
et de découvertes, l’événement 
se déploiera sur 16 000m2, 
avec plus de 200 exposants  
dédiés à l'habitat, l'électromé-
nager, le bien-être, l'outillage, 
l'auto-moto-caravanning, l'ar-
tisanat d'art ou encore la gas-
tronomie. Au Village gourmand, 
ouvert jusqu’à minuit, groupes, 
chanteurs et chanteuses en-

chaîneront les tubes 100% 
rétro. Swing, disco, rock’n’roll, 
blues et pop rythmeront ces six 
jours de fête.

Plongée dans le rétro 
et le vintage
Baptisée « Nos années rétro »,  
la Foire promet un véritable 
voyage dans le temps, des 
années 30 aux années 80. Le 
cœur de cette édition se trou-
vera dans le hall B avec une 
grande exposition immersive 
sur les années 60. Musique, 
vie politique, télévision, ciné-
ma, sport, design, mode... Des 
objets de la vie quotidienne 
et des documents insolites 
permettront aux visiteurs de se 
plonger dans une décennie qui 
a profondément transformé la 
société française.
Les amateurs d’objets rétro 
seront ravis de la présence de 
friperies vintage, mobilier rétro, 
flippers ou plaques émaillées. 
Il y aura également un bar-
bier-coiffeur, un tatoueur et 

un perceur. Géga, caricaturiste, 
viendra tirer le portrait des vi-
siteurs en quelques minutes. Le 
bar-brasserie Chez Ginette pro-
posera des snacks à l'ancienne, 
au son de musiques mythiques 
des sixties, avant de terminer, 
en soirée, par un karaoké géant. 
Des véhicules emblématiques 
des années 50 aux années  
70 seront exposés dans le hall A. 
Le village « jeu » reviendra 
cette année avec un espace ré-
trogaming. Jeux de société, jeux 
en bois et autres Playmobil se-
ront de la partie, ainsi que des 
constructions grandeur nature 
en Lego et un tournoi de palet 
vendéen.

Des métiers en 
démonstration
Autre temps fort de la Foire, 
des professionnels partageront 
leur passion pour leur métier. 
Le Village agricole s'étendra 
sur 1 000m2 en extérieur avec 
une ferme pédagogique, la pré-
sentation d'engins agricoles et 

de matériel, la dégustation de 
produits locaux et des ateliers. 
Une foire aux plantes se tiendra 
le lundi.
Pour la 2e année consécutive, 
le Village des armées rassem-
blera les armées de Terre, de 
l'Air et de l'Espace et la Marine, 
ainsi que la gendarmerie et 
la Légion étrangère. Il y aura 
une exposition d'engins et de 
matériel, mais également un 
parcours d'obstacles et la pré-
sence de la fanfare du RICM le 
mercredi. Les sapeurs-pompiers 
proposeront un parcours pour 
enfants, un escape game et 
des séances de formation au 
secourisme. Entre ambiance 
populaire, commerce local et 
esprit festif, la Foire de Poi-
tiers entend bien prouver qu’à  
90 ans, elle n’a rien perdu de 
son pouvoir d’attraction. 

La fête foraine de Poitiers se 
tiendra en parallèle jusqu'au 

lundi. Retrouvez toutes les 
animations sur parcexpo-

grandpoitiers.fr.

Quand la Foire joue 
la carte du vintage

L O I S I R S
VITE DIT

L’exposition sur les années 60 sera visible dans le hall B.

SOCIÉTÉ 

La marche des 
fiertés, c’est samedi

Le Collectif LGBTQIA+86 organise 
samedi sa 3e marche des fiertés 
à Poitiers. La journée débutera 
dès 11h, place Leclerc, avec un 
village des fiertés réunissant  
« 38 exposant·es associatif·ves, 
artistiques et artisan·es queer, 
dont Solidaire Étudiants Poitiers, 
Sauve Ta Plante, et bien d’autres ». 
Il se tiendra place du Maréchal-Le-
clerc, face à la mairie de Poitiers. 
À 14h, la marche s’ouvrira par des 
prises de parole du collectif et des 
associations présentes. Trois chars 
accompagneront la manifesta-
tion, avec DJ sets et shows drag. 
Comme les années précédentes, 
une minute de silence aura lieu 
à l’issue de la marche, au village 
des fiertés, rappelant la dimension 
commémorative et militante de 
l’événement. Vers 17h, une scène 
ouverte proposera des perfor-
mances drag, lectures, théâtre et 
autres animations.

ÉVÉNEMENT 

Foodtrucks Festival :  
plus de 78 000 
visiteurs

Organisé en partenariat avec Le 7, 
à Buxerolles, le Foodtrucks Festival 
86 a attiré, pendant cinq jours, 
plus de 78 000 visiteurs, dont  
32 000 pour la journée de samedi. 
Des chiffres en baisse par rapport 
à 2025 (115 000), en raison d’une 
météo particulièrement capri-
cieuse. Avec plus de cent camions 
présents, dont une quarantaine de 
nouveaux venus, et de nombreux 
concerts sur deux scènes, le festi-
val a su maintenir une offre riche 
et festive. Une édition toujours 
marquée par son ancrage solidaire, 
avec une collecte et une tombola, 
organisées au profit du Fonds Alié-
nor du CHU de Poitiers, dédié à la 
recherche médicale. 

7 ici

5le .info - N°725 du mardi 19 au lundi 25 mai 2026

06 43 25 19 70 - 86210 Archigny
DEVIS GRATUIT

 

- Jardintoutnet@gmail.com

Nettoyage de sépulture, tombe…

Entretien de jardin
Création et Aménagement

te�e-de-dragons.com

l’aventure à 30 min. de Poitiers

Plus qu'un parc, une expédition !
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Regards

J’ai eu la chance de gran-
dir entourée de mes quatre 

grands-parents. Petite, j’adorais 
passer du temps à leurs côtés, 
écouter leurs histoires, leurs 
conseils, leur manière de voir 
la vie. Ils avaient cette façon 
de prendre le temps, de rela-
tiviser les choses et de trans-
mettre, souvent sans même 
s’en rendre compte. Je passais 
aussi une grande partie de mes 
vacances chez eux. Ma grand-
mère maternelle m’a appris le 
crochet, le tricot, la broderie 
et le point de croix. À chaque 
fin de vacances, je repartais 
chez mes parents avec de pe-
tits napperons en crochet ou 
un cadre en point de croix que 
j’avais réalisé avec elle. Avec le 
recul, je me rends compte que 
ce n’étaient pas seulement des 
activités manuelles qu’elle me 
transmettait, mais surtout de 

la patience, de la douceur et le 
plaisir de passer du temps en-
semble.
Mes grands-parents étaient 
déjà à la retraite, sauf ma 
grand-mère paternelle qui était 
directrice de l’école où j’étais 
scolarisée. Depuis toute petite, 
j’ai donc toujours été entou-
rée de personnes âgées. Très 
naturellement, j’ai développé 
un immense respect et une 
véritable affection pour elles. 
Aujourd’hui, dans mon métier, 
j’en côtoie chaque jour. Et il y 
a une phrase que j’entends 
souvent : « Ce n’est pas beau 
de vieillir. » Pourtant, au fond 
de moi, je pense souvent l’in-
verse. Je crois que vieillir est 
une chance. Bien sûr, le corps 
change, certaines douleurs 
apparaissent, la fatigue s’ins-
talle parfois, et la solitude peut 
devenir pesante. Mais malgré 

cela… J’ai perdu ma tante à 
l’âge de 44 ans et je me suis 
souvent dit que j’aurais aimé la 
voir vieillir. 
C’est sans doute pour cela que je 
regarde la vieillesse différem-
ment. Pour moi, vieillir n’est pas 
seulement une question d’âge. 
C’est avant tout un état d’es-
prit. Je rencontre des personnes 
qui approchent les 100 ans et 
ont encore le sourire, l’envie 
de rire, de discuter, de profi-
ter des petites choses simples 
de la vie. Et à l’inverse, je vois 
régulièrement des personnes 
beaucoup plus jeunes vivre 
très difficilement le passage à 
la retraite. Nous valorisons tel-
lement la jeunesse, la vitesse, 
la performance et l’apparence 
que nous oublions parfois tout 
ce que l’âge apporte de pré-
cieux. Pourtant, les personnes 
âgées ont énormément à nous 

transmettre. Elles ont connu 
plusieurs époques, traversé 
des crises, vu le monde évo-
luer à une vitesse incroyable. 
Elles portent des souvenirs, 
des valeurs, des leçons de vie 
et une mémoire que nous pre-
nons parfois trop peu le temps 
d’écouter. Avec les années, j’ai 
compris une chose essentielle :  
vieillir n’est pas le problème.
Le plus difficile, finalement, 
est peut-être de vieillir seul, 
sans écoute, sans présence, 
sans considération. Alors non, 
vieillir n’est peut-être pas tou-
jours facile mais c’est avoir eu 
la chance de traverser la vie, 
d’aimer, d’apprendre, de trans-
mettre… et de continuer à faire 
partie du monde.

Ferdaws Choukchou

Est-ce beau de vieillir ?

  Ferdaws Choukchou
  CV EXPRESS
J’ai intégré l’université en pensant 
suivre les traces de mon père en 
chimie, mais ce n’était pas ma voie. 
Après un passage par le génie civil 
puis des études de kiné, j’ai vécu 
une belle parenthèse avec mes ju-
melles et mon petit garçon, nés à 
dix-sept mois d’écart. En 2017, avec 
mon conjoint, nous avons créé Me-
dicalife, une entreprise spécialisée 
dans le matériel médical et ortho-
pédique.  

J’AIME : les samedis soir avec mon 
mari et mes enfants à rire devant 
la série Malcolm en dégustant nos 
pizzas maison, la Méditerranée et 
ses couchers de soleil, voyager pour 
découvrir de nouvelles cultures, créer 
des projets qui ont du sens.

J’AIME PAS : les turbulences en 
avion, le sucré-salé et les sports de 
combat.    

06 72 32 27 16

CONSTRUC TIONS I  EX TENSIONS I  RENOVATIONS

CHÂTELLERAULT
34, Av. Victor Hugo - NAINTRÉ

POITIERS
35, Rte de L'Ormeau - BUXEROLLES

NOUVEAU



Comment rénover sans se ruiner

 Dossier
Rénovation

A I D E S

Isolation, chauffage, 
adaptation du loge-
ment… De nombreuses 
aides existent pour 
financer des travaux de 
rénovation. Pour y voir 
plus clair, les espaces 
France Rénov' guident 
gratuitement les particu-
liers dans leurs projets.

 Mathilde Wojylac          

Avant d'entamer la rénova-
tion de votre logement, les 

conseillers France Rénov' vous 
accompagnent sur les aspects 
techniques et financiers. Respon-
sable de la Maison de l'Habitat 
pour Grand Châtellerault, Julien 

Angué avertit d'emblée : « Faites 
attention aux simulateurs en 
ligne, aux offres commerciales... 
Pour des conseils neutres, gra-
tuits, en tant que service public, 
les espaces France Rénov' ré-
pondent à toutes les demandes. 
Nous réalisons aussi des visites à 
domicile. Le compte-rendu remis 
n'a pas valeur de diagnostic, 
mais c'est un bon point de dé-
part pour identifier les travaux à 
engager. »

Mobiliser le bon levier
Des aides nationales sont dispo-
nibles pour alléger votre facture. 
« Le montant des aides varie en 
fonction de la localisation du 
bien, de sa nature (bâti ancien 
ou récent, propriétaire ou loca-
taire, résidence principale ou 

secondaire) ou encore des reve-
nus fiscaux des occupants. Les 
travaux doivent être réalisés par 
des professionnels labellisés RGE 
(Reconnu garant de l'environne-
ment) », précise le conseiller.
Ainsi, MaPrimeRénov' se décline 
selon la nature des travaux. 
MaPrimeRénov' (parcours par 
geste) s'applique à un type de 
travaux ou un équipement pré-
cis : installation d'une pompe 
à chaleur, isolation thermique 
des combles, pose d'un poêle à 
granulés... Pour une rénovation 
d'ampleur, MaPrimeRénov' (par-
cours accompagné) peut être 
mobilisée. Pour en bénéficier, 
les travaux doivent permettre 
un gain énergétique d'au moins 
deux classes. Les logements 
énergivores (E, F ou G) sont 

particulièrement concernés. 
Nouveauté 2026 : l'obligation de 
prendre rendez-vous dans un es-
pace France Rénov' pour le suivi 
d'un technicien Mon Accompa-
gnateur Rénov. « Notre position 
nous permet d'avoir une vue 
d'ensemble. »

Des aides 
complémentaires
À noter ! Ma Prime Adapt’ se 
concentre sur les problèmes de 
perte d'autonomie. Elle peut 
financer entre 50% et 70% des 
travaux du logement pour des 
personnes âgées ou en situation 
de handicap. Ma Prime Logement 
Décent s'applique, elle, aux loge-
ments indignes ou très dégradés.
Proposés par les fournisseurs 
d'énergie, les certificats d'éco-

nomies d'énergie couvrent 
les travaux permettant une 
amélioration de la performance 
énergétique du logement.  
« La demande auprès du 
fournisseur doit impérati-
vement être faite avant la 
signature du devis et avant la 
réalisation des travaux », note  
le conseiller. Et attention, d'un 
fournisseur à l'autre, les mon-
tants et les modalités de verse-
ment diffèrent.
Des aides accordées par les 
intercommunalités existent 
également. « Elles couvrent des 
périmètres précis, par exemple 
les centres-bourgs anciens, 
s'adaptent au logement et à sa 
localisation. » Enfin, l'éco-prêt 
à taux zéro peut aussi aider à 
financer les travaux.
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   MAXI LOC - Poitiers Sud
38, rue de Chaumont

Tél. 05 49 57 11 26

MAXI LOC - Chasseneuil-du-Poitou
31, avenue des Temps Modernes
Tél. 05 49 30 80 60
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Face à une demande 
de logements toujours 
plus forte, le bailleur 
social Ekidom accélère 
ses investissements 
dans l’agglomération 
de Poitiers. L’organisme 
prévoit plus de 60M€ de 
travaux en 2026 pour 
la réhabilitation du parc 
ancien.  

 Pierre Bujeau           

Avec près de 6 915 deman-
deurs actifs et un délai d’at-

tente moyen de treize mois, le 
logement social reste sous forte 
tension à l’échelle de Grand 
Poitiers. Une pression d’autant 
plus marquée que 52% des de-
mandes portent désormais sur 
des T1 et T2, traduisant l’aug-
mentation du nombre de per-
sonnes seules et les contraintes 
budgétaires des ménages. 
« C’est une tension qu’on ne 
connaissait pas avant », sou-
ligne Stéphanie Bonnet, direc-
trice générale d’Ekidom. Dans 
ce contexte, le bailleur poursuit 
à la fois ses programmes de 
construction et la rénovation de 
son parc ancien, construit pour 
une large part dans les années 
1960 et 1970. A l’échelle de son 
plan stratégique patrimonial, 
Ekidom prévoit 345M€ d’inves-
tissements sur dix ans, dont 
près de 200M€ consacrés à la 
production neuve.

Des T5 neufs 
devenus rares
Au total, 225 logements seront 
livrés en 2026 sur le territoire 
de Grand Poitiers. Parmi les 
projets majeurs figure Garden 

Blues, à la Demi-Lune, avec  
52 logements allant du T1 au 
T5. Particularité du programme :  
il mêle logements sociaux et 
privés dans un même ensemble 
immobilier. L’opération, esti-
mée à 7,8M€, doit être achevée 
fin 2026. A Fontaine-le-Comte, 
la résidence Aliénor prévoit 
également 52 appartements et  
24 maisons. Là encore, plusieurs 
grands logements familiaux se-
ront proposés. « Nous sommes 
l’un des rares bailleurs à encore 
construire des T5 neufs », sou-
ligne Stéphanie Bonnet. Une 
offre devenue rare alors que 
la demande « conduit Ekidom 
à renforcer sa production de 
T2 dans ses nouveaux pro-
grammes ». D’autres opérations 

verront également le jour rue 
Jean-Bouchet, à Poitiers, avec 
24 logements collectifs, mais 
aussi à Migné-Auxances, avec 
une résidence de 30 logements.

Slovénie, 
Normandie-Niemen…
En parallèle, Ekidom poursuit 
la transformation du bâti 
existant. Plus de 60M€ seront 
consacrés aux travaux en 2026, 
dont 20,4M€ pour la résidence 
Slovénie, aux Couronneries. Les 
deux longues barres ont été 
divisées en quatre bâtiments 
plus petits afin de favoriser 
une meilleure appropriation 
des lieux par les habitants. 
Les 218 logements seront 
entièrement rénovés avec 

installation d’ascenseurs et 
amélioration thermique avec 
un objectif d'étiquette B. Le 
bailleur met aussi en avant 
les réhabilitations des tours de 
la rue de Nimègue ainsi que 
celle de Normandie-Niemen, 
aux Trois-Cités. Ces opérations 
visent notamment à améliorer 
les performances énergétiques 
des bâtiments avec une autre 
priorité affichée : la lutte contre 
les moisissures dénoncée 
par les locataires. Ils se sont 
rassemblés sur le parvis de la 
mairie en janvier. Le bailleur 
prévoit 300 000€ pour renfor-
cer un nouveau dispositif de 
traitement, reposant sur un 
prestataire unique chargé du 
diagnostic et des travaux.

Ekidom entre construction 
et réhabilitation 

Ekidom prévoit d’investir plus de 60M€ dans la réhabilitation de son parc locatif. 

I N V E S T I S S E M E N T S

Dossier rénovation
REPÈRES

LE CHIFFRE

471 

Soit le nombre de logements 
qu’Habitat de la Vienne va ré-
nover cette année dans douze 
communes de la Vienne, dont 
Châtellerault et Poitiers. Le bail-
leur social a prévu une enveloppe 
de 120M€ entre 2024 et 2030 
pour la réhabilitation de 3 300 
logements. 

ENTREPRISE 
Camif Habitat 
ouvre un showroom 
à Poitiers

Depuis le début de l'année 2026, 
les Poitevins peuvent pousser 
la porte du nouveau showroom 
Camif Habitat, installé au 217, 
avenue de Paris. À sa tête, Xavier 
Pignol, fort de nombreuses an-
nées d'expérience dans l'aména-
gement et les cuisines, secondé 
par Pauline Guyon, qui a travaillé 
une décennie dans l'architecture 
d'intérieur. L'agence accompagne 
les particuliers dans leurs projets 
de rénovation ou d'agrandisse-
ment, de l'analyse technique et 
budgétaire à la réception des 
travaux. Les entreprises propo-
sées sont agréées par le réseau, 
et un dispositif baptisé « Sécura-
compte » garantit que le premier 
acompte reste bloqué jusqu'au 
démarrage effectif du chantier. 
Derrière cette ouverture, une 
enseigne solide. Née en 1982, 
Camif Habitat a progressivement 
développé son activité travaux 
avant d'intégrer, en 2015, le 
groupe Hexaom. Aujourd'hui cer-
tifiée CertiRénov RGE, l'enseigne 
revendique 40 ans d'expérience, 
plus de 60 000 chantiers réalisés, 
un réseau de plus de 80 franchi-
sés et 3 000 artisans sélection-
nés localement.

Contacts : 06 01 14 23 73 
xavier-pignol@camifhabitat.fr

pauline-guyon@camifhabitat.fr.
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VOUS POUVEZ
SORTIR, 

ON NE LAISSERA 
PERSONNE 

ENTRER.

Document à caractère publicitaire.
*Détail de l’offre Ma Protection Maison : Formule Initiale : 3 mois offerts, puis à partir de 21,90 € TTC/mois. Formule Intégrale : 6 mois offerts, puis à partir de 32,90 € TTC/mois. Pour les deux formules : frais 
d’installation offerts (149 € TTC).  La mensualité comprend la location du matériel et le service de télésurveillance (hors options complémentaires). 
Offres valables aux nouveaux clients (consommateur ou non professionnel) de Nexecur Protection pour tout engagement de 12 mois à l’une des deux formules, suite à une proposition tarifaire établie entre 
le 01/05/2026 et le 30/06/2026. Prestations exécutées par Nexecur Protection (contrat signé d’ordre et pour compte en agence bancaire, sur mandat confié par Nexecur Protection) SAS au capital de 
12 547 360 €. Siège social : 13, rue de Belle-Ile, 72190 Coulaines. SIREN 799 869 342 RCS LE MANS. Autorisation d’exercice CNAPS AUT-072-2123-12-23-20240389180. « L’autorisation d’exercice ne confère aucune 
prérogative de puissance publique à l’entreprise ou aux personnes qui en bénéficient ». L’offre Ma Protection Maison n’est pas certifiée APSAD R81/R82/D32 pour les prestations d’installations. Pour plus de 
détails sur ces offres, vous pouvez vous informer auprès de votre conseiller bancaire.
03/2026 - Édité par Crédit Agricole S.A., agréé en tant qu’établissement de crédit – Siège social : 12, place des États-Unis, 92127 Montrouge Cedex – Capital social : 9 077 707 050 € – 784 608 416 RCS Nanterre. 
Crédit photo : Getty Images.  

LA TÉLÉSURVEILLANCE 24H/24

6 MOIS
OFFERTS*

LES FRAIS D’INSTALLATION

TÉLÉSURVEILLANCE



Lancée en 2021, la plate-
forme de crowdfunding 
« La Première Brique » 
est accessible, dès 1€ de 
placement, à tout parti-
culier désirant participer 
au financement d'opé-
rations de rénovation 
immobilière. Dans la 
Vienne, cet engagement 
collectif a jusque-là per-
mis à dix projets de voir 
le jour.  

 Nicolas Boursier          

Le modèle économique du 
crowdfunding immobilier, né, 

comme le concept lui-même, 
aux Etats-Unis au début des an-
nées 2010, a depuis longtemps 
fait ses preuves. « Sur la forme, 
nous n'avons rien inventé », 
reconnaît modestement Thomas 
Danset, cofondateur de la plate-
forme « La Première Brique ». 
Sur le fond, si. « En affichant à 
1€ le ticket d'entrée au finan-
cement participatif, nous avons 

popularisé un placement long-
temps cantonné aux initiés et 
aux plus riches, offrant de fait à 
tout particulier, quels que soient 
ses moyens, la possibilité de 
soutenir la réhabilitation du parc 
immobilier. » 
Cet engagement populaire s'érige 
de fait en alternative de poids aux 
prêts bancaires, pour tous les pro-
moteurs et marchands de biens 
porteurs de projets de réhabilita-
tion. Pour les investisseurs, le pla-
cement est des plus attrayants.  
« Il n'est certes pas sans risque, 
car les projets immobiliers et les 
travaux génèrent toujours leur 
lot d'imprévus, concède Thomas 
Danset. Il n'en reste pas moins 
qu'avec un rendement moyen 
calculé de 11,4% par an, les 
intérêts remboursés peuvent at-
teindre de très belles sommes. »

600 000€ investis 
avenue de Paris
En cinq ans d'existence, ce sont 
quelque 850 projets qui ont 
été menés à bien partout en 
France et pas moins de 380M€ 
financés grâce à l'épargne des 

membres de la communauté  
« La Première Brique ». Laquelle 
compte à ce jour 200 000 inscrits.
A Poitiers et dans le département, 
dix projets ont jusque-là vu le jour 
grâce à une aide au financement 
de quelque 2,144M€, soutenue 
par 2 100 investisseurs locaux.  
« Le premier de la liste fut aussi, 

historiquement, l'un des pre-
miers soutenus par notre plate-
forme, il y a cinq ans, poursuit 
Thomas Danset. Il concernait un 
bel immeuble situé face à la 
gare de Poitiers, boulevard de 
Pont-Achard. » 
La dernière opération en date 
a, elle, été concrétisée tout ré-

cemment au 23 de l'avenue de 
Paris, après plus de deux ans de 
travaux de réhabilitation d'un 
ensemble de 900m2, réunissant 
neuf logements et un local 
commercial. Plus de 600 000€ 
financés, 1 295 investisseurs 
positionnés. Pas mal pour une 
première brique !

Avec « La Première Brique », 
devenez investisseur !

L’immeuble du 23, avenue de Paris, à Poitiers, a été 
financé en partie grâce à « La Première Brique ». 

I M M O B I L I E R

Dossier rénovation

2 rue de la Pazioterie - ZAE La Pazioterie 
86600 COULOMBIERS 

06 75 35 20 56
12 rue des Métiers

86130 ST-GEORGES-LES-BAILLARGEAUX

06 71 02 30 79

2 sites à proximité :

TOUS STYLES & TOUS BUDGETS

Allée, cour 
et terrasse
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Guillaume Deniau a fait 
de la chaussette plus 
qu’un simple accessoire. 
Corporate, décalée ou 
teintée de nostalgie, 
Label Chaussettes, fon-
dée aux Roches-Préma-
rie-Andillé détourne ce 
vêtement du quotidien 
en un véritable support 
d’expression.

 Pierre Bujeau         

Cette nouvelle collection n’a 
pas laissé les deux associés 

indifférents. Pourtant, ils ne 
sont pas novices en matière 
de collaborations. Après avoir 
imaginé des modèles pour 
l’Élysée, la RATP ou encore La 
Vache qui rit, Guillaume Deniau 
et son associé viennent de dé-
voiler une nouvelle gamme. 
Avis aux nostalgiques des an-
nées 90. « Oggy et les cafards, 
c’était toute une époque, celle 
de notre enfance », sourit 
l’entrepreneur originaire des 
Roches-Prémarie-Andillé. Une 
madeleine de Proust assu-
mée pour les deux créateurs, 
qui ciblent principalement  

« une clientèle de plus de  
25 ans attachée aux réfé-
rences vintage ». Créée il y a 
huit ans et immatriculée dans 
la Vienne, Label Chaussette 
s’est d’abord fait connaître 
grâce à des collaborations avec 
des artistes, illustrateurs et 
street artists. Rapidement, la 
chaussette devient pour eux 
« un support de création »  
capable de mêler humour, nos-
talgie et identité visuelle. « On 
peut être habillé très sérieuse-

ment et porter des chaussettes 
fun. C’est un peu le mantra de 
notre société : faire les choses 
sérieusement sans se prendre 
au sérieux », résume l’entre-
preneur de 33 ans.

Des collabs à venir…
Aujourd’hui, l’entreprise fonc-
tionne avec un réseau de six 
collaborateurs, principalement 
des freelances spécialisés 
dans le marketing, la com-
munication ou le graphisme. 

Si les collections sous licence 
assurent la visibilité de la 
marque, l’essentiel de l’activité 
se situe désormais ailleurs.  
« 80% de notre chiffre d’af-
faires provient de la person-
nalisation de chaussettes pour 
les entreprises », explique le 
dirigeant. Restaurants, PME, 
associations ou écoles font 
appel à Label Chaussette pour 
développer des textiles à leur 
image. L’entreprise revendique 
1M€ de chiffre d’affaires l’an 
passé. Initialement produits en 
France, les modèles sont dé-
sormais fabriqués au Portugal. 
Une évolution devenue néces-
saire face à la hausse des coûts 
du textile français. « On aurait 
dû vendre la paire 25€ pour  
rester viables. » Malgré ce vi-
rage, l’entreprise conserve un 
ancrage local en travaillant en-
core ponctuellement avec une 
usine textile du Limousin. Et les 
collaborations ne devraient pas 
s’arrêter là. Après Xilam, Label 
Chaussette vient tout juste de 
signer un partenariat avec les 
Schtroumpfs. De quoi continuer 
à faire retomber les adultes en 
enfance… jusqu’au bout des 
pieds.

CONJONCTURE
Activité : les 
chefs d’entreprise 
partagés

L’enquête de conjoncture du 
Medef Vienne, réalisée en mars 
auprès de 148 chefs d’entreprise 
(10 490 emplois), révèle des si-
tuations très paradoxales. Ainsi, 
si 47% des sondés se déclarent 
satisfaits de leur activité sur le tri-
mestre écoulé (46% au trimestre 
précédent et 42% il y a un an), ils 
sont désormais 25% à considérer 
leur activité comme mauvaise 
ou très mauvaise, contre 18% au 
trimestre précédent et 23% il y a 
douze mois. « Ce niveau témoigne 
du contraste de l’évolution de 
l’activité sur le trimestre écoulé 
où les difficultés s’approfondissent 
pour certains acteurs, avec un 
niveau qui n’a été dépassé qu’au 
printemps 2021 », remarque l’or-
ganisme patronal. Côté trésorerie, 
« elles subissent les contrecoups 
de la géopolitique et des tensions 
induites, notamment sur les coûts 
de l’énergie, alors que les marges 
de manœuvre sont faibles ». En 
dépit de cette situation et de délais 
de paiement toujours pas respec-
tés, les entrepreneurs de la Vienne 
sont 48% à juger leur situation 
de trésorerie satisfaisante (contre 
45% au trimestre précédent, 
comme il y a un an). Sur le front 
de l’emploi, « le premier trimestre 
2026 marque un léger recul, lié en 
grande partie à la difficulté à re-
cruter des profils adéquats et des 
coûts du travail élevés, entraînant 
un " effet de ciseaux " face à la 
hausse des coûts et des capaci-
tés d’augmentation des marges 
faibles », observe le Medef. 

AUTOMOBILE
Un nouveau garage 
100% véhicules 
électriques à 
Migné-Auxances

Mathieu Alyanakian est à l’origine 
de la création, à Migné-Auxances, 
d’un garage dédié à l’entretien, 
au diagnostic et à la réparation 
des véhicules électriques et hy-
brides toutes marques. « L'essor 
des véhicules électriques dans 
la Vienne impose de nouveaux 
défis techniques. Contrairement 
aux véhicules thermiques clas-
siques, ces modèles demandent 
des compétences spécifiques, des 
équipements de pointe et des ha-
bilitations électriques strictes. Ga-
rage Forever se positionne comme 
un acteur de confiance pour assu-
rer la durabilité, la sécurité et la 
performance de ces nouvelles mo-
bilités », explique le professionnel. 

Plus d’infos sur garageforever.fr.

T E X T I L E
VITE DIT

Economie
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FENÊTRES

PORTAILS

VÉRANDAS

STORES

VOLETS

PORTES

PORTES de GARAGE

PERGOLAS

CARPORTS

Menuiseries fabriquées dans nos ateliers
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www.fabrix.fr
POITIERS - 05 49 41 38 76

P R É S E N T S

HALL B - STAND 22
Du mercredi 20
au lundi 25 MAI

P R É S E N T S

HALL B - STAND 22

EXCEPTIONNELLES*!

* V o i r  c o n d i t i o n s  s u r  l e  s t a n dREMISES

CONCEPTEUR - FABRICANT - POSEUR
de toutes vos menuiseries
ALUMINIUM - PVC - BOIS

Label Chaussette prend son pied

Guillaume Deniau et son associé ont collaboré avec 
le studio d’animation Xilam, créateur notamment des Ratz.



D É C H E T S

Environnement

ÉVÉNEMENT 

Une fête de la 
nature à Vouillé 

La médiathèque de Vouillé célèbre 
la nature, et plus particulièrement 
les oiseaux, ce mercredi de 14h à 
17h30. Ateliers de fabrication de 
nichoirs, sensibilisation à la protec-
tion et à la sauvegarde de la faune 
sauvage avec le centre de soin de 
la faune sauvage poitevine, à la 
protection du busard cendré avec 
Les oiseaux de Boivre-la-Vallée, 
jeux ludiques, exposition photos, 
projection d’un documentaire… 
L’après-midi promet d’être riche en 
événements à Vouillé. 

Renseignements et inscription à 
l’atelier nichoirs au 05 49 54 43 86. 

EAU 

Bassines dégradées : 
l’Adiv s’insurge

Dans la nuit du 6 au 7 mai, deux ré-
serves de substitution d’eau ont fait 
l’objet de dégradations à Rouillé 
et Lusseray, dans les Deux-Sèvres. 
Ces actions ont été revendiquées 
par l’Amicale pour le débâchage 
permanent du Poitou qui, dans 
un communiqué, indique vouloir  
« envoyer un message clair à l’État, 
aux collectivités et aux entreprises 
complices ». L’Association des irri-
gants de la Vienne a dénoncé de 
son côté ces « nouvelles attaques. 
La profession agricole est en co-
lère et souhaite que les autorités 
agissent dans l’intérêt des agricul-
teurs, afin de garantir la sécurité, la 
neutralité républicaine et le respect 
du droit. » Ce climat de tension 
intervient quelques jours après la 
condamnation, par la Cour d’appel 
de Poitiers, du porte-parole de Bas-
sines non merci, Julien Le Guet, à six 
mois de prison avec aménagement 
de peine (bracelet électronique). Il 
a interdiction de paraître à Mauzé-
sur-le-Mignon et à Sainte-Soline, 
théâtre d’affrontements violents 
avec les gendarmes, en octobre 
2022. 

Les dépôts sauvages 
continuent de peser 
lourd sur le budget des 
collectivités. Toutes 
sont confrontées à cette 
problématique aussi 
coûteuse que nocive.  

 Pierre Bujeau            

C’est un fléau qui donne du fil 
à retordre aux collectivités. 

Petites comme grandes, elles 
doivent faire face à l’indéli-
catesse de particuliers et de 
professionnels, peu scrupuleux 
à l’heure de créer de véritables 
décharges sauvages. Si la nou-
velle municipalité de Poitiers 
a récemment fait parler d’elle 
avec l’annonce d’un renforce-
ment des tournées de collecte 
-52 passages supplémentaires 
par an pour un coût de 33 000€- 

qu’en est-il des communes aux 
moyens plus limités ? A Buxe-
rolles, le maire Gérald Blanchard 
se fait régulièrement l’écho de 
ces incivilités sur Facebook. 

Vidéosurveillance 
« Les réseaux sociaux permettent 
de sensibiliser les habitants et 
de faciliter le travail de la police 
municipale. Le plus important 
reste d’informer et de prévenir », 
souligne Simon Brie, son premier 
1er adjoint. Mais derrière les pho-
tos publiées en ligne, c’est tout 
un travail de terrain qui s’orga-
nise. Dans la commune, la police 
municipale est systématique-
ment dépêchée sur place pour 
tenter d’identifier les auteurs.  
« Il y en a toujours quelques-uns 
qui laissent des adresses sur des 
cartons », raconte l’élu. Lorsque 
les contrevenants sont identifiés, 
la commune verbalise à hauteur 

de 500€.
Autre levier pour lutter contre 
ces infractions : la vidéopro-
tection. La commune s’appuie 
sur un réseau de 45 caméras, 
reliées au poste de sécurité de 
la police nationale, permettant 
de remonter certaines incivilités 
plus rapidement. D’autres villes 
expérimentent des dispositifs 
de surveillance. A Châtellerault, 
la municipalité teste actuelle-
ment deux « caméras de chasse 
», initialement conçues pour 
l’observation de la faune et de 
la flore. Placés discrètement sur 
une zone identifiée, ces pièges 
photographiques offrent une 
alternative flexible aux caméras 
fixes. Reste le sujet du temps 
d’exploitation des images, nette-
ment plus chronophage puisque 
chaque mouvement déclenche 
une captation. Coût de ces  
« pièges » : pas moins de 600€.

Dans les communes 
rurales aussi 
Dans les villages, le phénomène 
n’épargne personne. Moins vi-
sibles mais tout aussi exposés, 
les territoires ruraux font face à 
des dépôts parfois plus problé-
matiques encore, notamment 
dans les chemins ou les zones 
boisées. « On retrouve souvent 
des déchets issus de travaux, 
avec des matériaux parfois 
nocifs comme de l’amiante », 
explique Élisabeth Michel, maire 
de Coussay-les-Bois. Ces dépôts, 
effectués à l’abri des regards, 
rendent l’identification des au-
teurs particulièrement difficile. 
« On porte systématiquement 
plainte auprès de la gendar-
merie, mais bien souvent c’est 
peine perdue. » Au final, les 
communes, donc les habitants, 
doivent assumer la charge finan-
cière du nettoyage.

VITE DIT
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Dépôts sauvages : 
la chasse aux incivilités 

L’Ademe estime que le coût moyen engendré par les dépôts sauvages 
pour une collectivité s’élève à environ 59 000€ par an.
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L’Etablissement français 
du sang bat le rappel de 
la sensibilisation pour 
augmenter le niveau 
des réserves et sauver 
des vies, alors que le 
mois de mai est davan-
tage propice aux week-
ends prolongés.   

 Arnault Varanne           

Le Festival de Cannes a ou-
vert la semaine dernière sur 

la Croisette. L’Etablissement 
français du sang (EFS) organise 
de son côté le Festival… du 
don et promet de dérouler le 
tapis rouge aux volontaires.  
« Affiches de films, décoration 
inspirée des studios de cinéma 
et collation gourmande avec 
pop-corn, tout est prévu pour 
leur offrir une expérience origi-
nale et festive », résume l’orga-
nisme. Au-delà du clin d’œil aux 
cinéphiles, une réalité affleure. 
« Mai est toujours un mois sen-
sible en raison des jours fériés 
et des ponts », observe Mélanie 
Chesnais, responsable des pré-
lèvements de la Vienne. Moins 
de collectes signifie moins de 
réserves et donc un potentiel 
danger pour les receveurs (per-
sonnes accidentées, malades…). 
En Nouvelle-Aquitaine, 1 000 
dons par jour sont nécessaires 
pour faire face aux besoins qui, 
eux, « ne baissent pas, ajoute 
Mélanie Chesnais. Nous devrions 
avoir une réserve de 9 000  
poches, mais nous sommes en 
dessous avec les jours fériés et 
les étudiants déjà partis. » Les 
18-30 ans représentent en effet 
le public numéro 1. La réduc-
tion de quatre à deux mois du 
délai entre un tatouage ou un 
piercing et un don a mécani-
quement augmenté le nombre 

de volontaires. Mais ce n’est 
pas suffisant pour être à l’abri 
d’une éventuelle pénurie. Alors, 
au-delà de la Maison du don, à 
Poitiers, des collectes dans les 
communes, l’EFS s’efforce de 
créer l’événement et casser la 
routine. Ainsi, pour la première 
fois, une collecte géante sera 
organisée le 14 juin au Republic 
Corner, à Poitiers, à l'occasion 
de la Journée mondiale des 
donneurs de sang. De quoi bé-
néficier de l’écho de ce haut lieu 
festif et culturel. 

Campagne sur 
le don de plasma
Rappelons-le, les volontaires 
« donnent trois produits, les 
globules rouges, plaquettes et 

le plasma. Un don permet donc 
de sauver trois vies, ajoute la 
responsable des prélèvements. 
Des personnes victimes d’une 
hémorragie après un accident, 
des grands brûlés, ou encore 
des personnes atteintes d’un 
cancer ou d’autres maladies ».  
Les donneurs des groupe O 
(universels) et AB (plasma) 
sont particulièrement courtisés. 
Rappelons-le aussi, il faut être 
âgé de 18 ans et peser 50kg 

minimum pour être « éligible ».  
Un mini-quiz à réaliser sur le 
site dondesang.efs.sante.fr -la 
réservation est fortement indi-
quée- permet de s’assurer que 
vous remplissez les critères. A 
commencer par être en bonne 
santé, ne pas être fiévreux ni 
malade… Prêt à défiler sur 
le tapis rouge ? Comptez une 
heure pour vous transformer en 
acteur de la solidarité. Ça vaut 
toutes les palmes !

Sang : des dons entre les ponts
S O L I D A R I T É

VITE DIT

Le don de sang nécessite environ une heure entre l’arrivée et le départ du centre. 

INFORMATION 

Des entretiens 
Alzheimer 
à Poitiers le 2 juin 

La Fondation Recherche Al-
zheimer organise mardi 2 juin 
(14h-17h), au centre de confé-
rences de la gare, à Poitiers, 
la 3e édition de ses Entretiens 
Alzheimer. Plusieurs experts 
seront présents pour éclairer le 
grand public sur cette maladie 
neurodégénérative. Le Pr Marc 
Paccalin, professeur de géria-
trie et responsable du CMRR 
(Centre mémoire de ressources 
et de recherche) au CHU de 
Poitiers, évoquera l’actualité de 
la recherche et les bonnes pra-
tiques d’accompagnement. Le  
Dr Gwenaël Le Guyader, généti-
cien médical du CHU de Poitiers, 
abordera de son côté la géné-
tique et la maladie d’Alzheimer. 
Des intervenants du réseau 
d’aide à domicile Petit-fils et 
de la Maison des Entr’aidants 
de Buxerolles apporteront aussi 
leur éclairage sur cette maladie 
qui touche aujourd’hui 1,3 mil-
lion de personnes en France.  
« À Poitiers, comme partout en 
France, 11% des plus de 30 ans 
ont un proche souffrant d’une 
maladie neurodégénérative », 
estime la Fondation Recherche 
Alzheimer. A signaler aussi que 
ce mardi 19 mai (20h30), à 
l’Espace Mendès-France, France 
Alzheimer Vienne convie Kevin 
Rabiant, docteur en neuros-
ciences, à s’exprimer sur le 
thème « Actualités, espoir et 
prévention ». Entrée libre. 

Les entretiens du 2 juin sont 
accessibles gratuitement mais 
l’inscription est obligatoire sur 

entretiensalzheimer.org. 

(*)Il est aussi responsable du 
service étude et recherche de 
France Alzheimer et maladies 

apparentées. 

Santé
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Des infirmières habilitées
L’EFS de Poitiers compte 13 infirmières pour un seul médecin. 
Pénurie de soignants oblige, les infirmières dûment formées 
sont habilitées à réaliser les entretiens pré-don. Le médecin 
reste disponible par téléphone pour répondre aux éventuelles 
questions des donneurs. 
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iDÉCOUVREZ NOS SOINS ICI

05.49.19.48.00 - centrethermal.laroche-posay.fr/SPA-Source
58, avenue des Fontaines Parc Thermal - 86270 La Roche-Posay

OFFREZ 
UN INSTANT 
POUR SOI
AVEC LA CARTE CADEAU 
DU SPA SOURCE 
LA ROCHE-POSAY
Personnalisez votre carte avec le montant ou la  
prestation de votre choix. La carte cadeau est  
utilisable sur l’ensemble des prestations  
proposées au Spa Source La Roche-Posay. 

Les prestations doivent être réalisées dans un délai d’un an à compter 
de l’achat de la carte-cadeau.  Pour plus de détails, consultez nos 
Conditions Générales de Ventes.

D R O I T S  D ’ I N S C R I P T I O N

Matière grise

A l’université de Poitiers 
comme ailleurs, les étu-
diants étrangers devront 
à l’avenir régler des 
droits d’inscription très 
élevés pour poursuivre 
leur cursus.    

 Arnault Varanne         

Samuel Ndungi Ndungi ter-
mine sa deuxième année de 

licence administration écono-
mique et sociale à l’université 
de Poitiers. Et le jeune homme 
originaire de la République 
démocratique du Congo ne 
s’attendait pas à « ça ». « Ça »,  
c’est le décret du ministère de 
l’Enseignement supérieur et de 
la Recherche en date du 20 avril  
qui prévoit le relèvement in-
conditionnel des droits d’ins-
cription pour les étudiants 
extracommunautaires à partir de 
la rentrée prochaine : 2 895€ en  
licence (178€ actuellement) 
et 3 941€ en master (254€).  
« C'est quelque chose d'inatten-
du et ce n’est pas facile à accep-
ter, souffle Samuel. Porter cette 
somme sur nos épaules, c’est 
assez énorme, sachant que je 
n’ai pas de job étudiant. »
Le coup de massue venu de Paris 
a mobilisé la semaine dernière 
des milliers de jeunes dans les 

rues de plusieurs villes, dont 
Poitiers. Une mobilisation qui 
a entraîné un premier recul. En 
septembre, les universités se-
ront autorisées à exonérer 30% 
de leurs étudiants extracommu-
nautaires, puis 25% en 2027 et  
20% en 2028. Initialement, 
la limite était fixée à 10%.  
« Pour Poitiers, cela représente 
840 étudiants sur environ 4 200 
(4 800 étudiants étrangers au 
total, ndlr) », commente Sté-
phane Mottet, vice-président 
aux Relations internationales 
de l’université. Exit en revanche 
la précédente possibilité d’exo-
nération qui tenait compte de 
la stratégie de chaque établis-
sement, basée en l’occurrence 
à Poitiers sur « le rayonnement 
culturel et la francophonie », 
dixit la présidente. Depuis 2019, 
en effet, les établissements 
français appliquaient leurs 
propres règles pour se mettre en 
conformité avec une première 
mesure gouvernementale.

Mauvais signal
« Cette dernière évolution ré-
glementaire n’est absolument 
pas en phase avec les annonces 
du Président de la République 
faites en Inde en février, où il 
rappelait l’objectif de 500 000 
étudiants internationaux, estime 
Virginie Laval. Les universités 

sont des lieux de construction 
et de transmission du savoir. La 
dynamique de la recherche ne 
devrait pas avoir de frontières. » 
Comme Samuel Ndungi Ndungi, 
Sally Gbagudi ne sait pas de quoi 
sera fait son avenir. L’étudiante 
en troisième année de licence de 
droit privé a « toujours su qu’elle 
voulait étudier en France, le pays 
des droits de l’homme ». Mais la 
Sénégalo-Béninoise s’interroge 
sur la suite de son cursus qui 
doit l’amener à devenir avocate 
en droit des affaires. « Avec ces 
frais et la suppression des APL, 
on nous envoie directement vers 
l’échec parce qu’un étudiant qui 
travaille pour gagner de l’argent, 
c’est autant de temps qu’il ne 
consacre pas à ses études… »
Faut-il s’attendre à une baisse du 
nombre d’étudiants internatio-
naux dès la rentrée 2026 ? Pas 
forcément. D’abord parce que 
« les étudiants préparant leur 
mobilité se sont déjà inscrits sur 
la plateforme campusFrance », 
avec des droits d’inscription qui 
n’avaient pas encore été multi-
pliés par seize. Autre « bouclier » :  
les étudiants en provenance 
d’universités partenaires ne 
comptent pas dans les quotas 
d’exonération, ce qui les protège 
de droits exorbitants. N’em-
pêche, « le signal envoyé n’est 
pas bon », conclut Virginie Laval.

Sally et Samuel sont inquiets et ont manifesté la semaine 
dernière pour dire non à la hausse des droits d’inscription.

Les étudiants internationaux 
frappés au porte-monnaie
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ÉVÉNEMENTS 
 Mardi 19 mai, à 12h30, Notre-

Dame-la-Grande hors les murs, 
rendez-vous mensuel du suivi 
du chantier de restauration. 
Gratuit. 

 Mercredi 20 mai, à 20h30, 
Trio Aura, au théâtre Blossac, à 
Châtellerault. 

 Du vendredi 22 au dimanche 
24 mai, Pictav’Pirate Days or-
ganisé par ImagiVienne, avec 
jeux, concerts, animations et 
marché d'artisans autour des 
cultures pirates, à Poitiers. Infos 
et programme complet sur pic-
tavepirate.fr

 Samedi 23 mai, à 19h, La 
crémaillère de la Coloc Drag, au 
Confort moderne, à Poitiers. 

THÉÂTRE 

 Vendredi 22 et samedi  
23 mai, à 20h30, dimanche 
24, à 15h, La dernière nuit du 
monde & Ubu Roi, par Les Tré-
teaux du Riveau à la Gornière, à 
Châtellerault. 

MUSIQUE 

 Mercredi 20 mai, à 20h45, re-
lease party du groupe Ecorchure, 
au Confort moderne, à Poitiers. 

 Jeudi 21 mai, à 18h, BreZ 
et Loopstation à La Station, à 
Châtellerault.

 Vendredi 22 mai, à 19h, Air 
Monike - Ciel Rose, par la com-
pagnie des Sons, aux Usines, à 
Ligugé. 

HUMOUR 

 Jeudi 21 mai, à 20h30, 
Nouveau spectacle d’Arnaud 
Tsamère, à la salle R2B, à 
Vouneuil-sous-Biard. 

 Jeudi 21 mai, à 20h45, Viktor 
Vincent « Fantastik » (menta-
lisme) à La Hune, à Saint-Benoît.

Actuellement exposé à 
la galerie des Mignons, 
à Châtellerault, Mathieu 
Beaulieu nourrit un autre 
projet photographique. 
Il prépare un livre sur 
Les hommes derrière la 
passerelle, au cœur du 
chantier de la manufac-
ture. Récit d’une ren-
contre peu banale. 

 Arnault Varanne           

Il est né et a grandi à Châtelle-
rault, a traîné ses guêtres à la 

Manu avec son skate. Mathieu 
Beaulieu est un amoureux éper-
du de sa ville. Alors, lorsque la 
construction de la passerelle(*) 

sur l’Envigne (elle n’est pas 
encore officiellement ouverte 
au public) a démarré, ou un peu 
après, il n’a pu s’empêcher de 
sortir son appareil photo pour 
immortaliser la pose du nouvel 

ouvrage. « En décembre dernier, 
j’ai dû passer deux heures sous 
la pluie à photographier les ou-
vriers du chantier en cirés, avec 
des reflets sur leurs tenues, la 
soudure du meulage… » Un 
ouvrier, intrigué, est venu à sa 
rencontre. Et voilà comment 
« une graine a germé », au-
trement dit comment Mathieu 
s’est retrouvé à documenter ce 
chantier hors norme -l’ouvrage 
fait 105m de long sur 3m de 
large- et « assez magique » à 
raison de quelques heures ou 
de journées entières. « Ça a 
été une super expérience que 
j’ai vécue à 2 000%. J’ai cou-
vert la pose des trois derniers 
tronçons jusqu’à la finition, le 
rabotage des garde-corps par 
le menuisier, en passant par le 
travail des plongeurs équipés 
de scaphandres pour découper 
des parties métalliques. »
De cette matière photogra-
phique accumulée pendant 
quatre mois (22 000 clichés), 

le Châtelleraudais veut faire un 
livre dont le nom sonne comme 
une évidence : Les hommes 
derrière la passerelle, au cœur 
du chantier de la manufacture. 
Un ouvrage visuel, mais aussi 
didactique, en neuf chapitres, 
avec l’histoire du site de la Manu 
rédigée par Alexandre Auguste. 
Près d’une centaine de pages 
du livre sont déjà prêtes, reste 
à finaliser l’ouvrage de 130 
à 150 pages, « augmenté »  
avec des vidéos. Pour cela, 
l’artiste châtelleraudais a lancé 
un financement participatif sur 
la plateforme Leetchi.com dans 
l’optique de faire imprimer un 
maximum d’exemplaires. Une 
façon de « laisser une trace du 
chantier » et de « mettre en va-
leur des ouvriers passionnés qui 
ont travaillé dans des conditions 
difficiles ».  

De l’Envigne 
aux Mignons 
Mathieu Beaulieu « fait » 

l’actualité pour une deuxième 
raison dans sa ville. Jusqu’au 
4 juin, le passionné expose 
quatre-vingts photos à la ga-
lerie des Mignons, dans la rue 
du même nom. Des clichés de 
paysages, d’animaux, d’oiseaux, 
de billards… réalisés avec 
des techniques d’antan à au-
jourd’hui. « Bienvenue dans ma 
bulle » retrace les différentes 
techniques photographiques, 
du cyanotype au numérique, 
des années 1840 à aujourd’hui. 
« J’aime tout explorer, comme 
le collodion humide, un procédé 
qui nécessite de préparer ses 
chimies à appliquer sur verre. »  
Le photographe y consacre 
quelques nuits et en parlerait 
des heures. Le mieux consiste à 
se rendre compte par soi-même 
au 8, rue des Mignons. 

(*)La fabrication et la pose ont 
été assurées par la société Ver-
chéenne, l’ouvrage a été conçu 

par le cabinet d’architecture 
Barre Bouchetard b2-a. 

P H O T O
BLOC-NOTES

7 à faire

Mathieu Beaulieu a documenté la construction 
de la passerelle pendant plusieurs mois. 

Mathieu Beaulieu 
d’un chantier à l’autre  

* Hors Belgique. Voir liste des produits concernés en magasin et sur joueclub.fr
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Un défi taillé pour eux 
E N  J E U

PB86
VITE DIT

Cinquième d’Elite 2, 
le Poitiers Basket 86 
accueillera dimanche 
Saint-Quentin, 15e de  
Betclic Elite, pour le 
premier round des 
barrages d’accession. Le 
challenge est de taille, 
mais cette équipe en a 
vu d’autres.   

 Arnault Varanne          

Sept ans, c’est long. Sept ans, 
c’est le temps qu’il a fallu au 

PB86 pour regoûter aux play-offs 
d’Elite 2, rebaptisés barrages 
d’accession. En 2019, sous la 
direction de Ruddy Nelhomme, 
Poitiers avait plié dès les quarts 
face à Orléans, futur promu dans 
l’élite, avec un certain Kevin 
Harley dans le groupe, mais 
sur le départ pour nourrir de 

plus grandes ambitions. Et cette 
année ? Le capitaine du squad 
savoure, gourmand, cette sai-
son magnifique et déjà réussie.  
« Il ne faut pas sous-estimer ce 
qu’on a fait cette année, même 
depuis deux ans. Il faut en 
profiter », embraie Andy Thorn-
ton-Jones, qui veut désormais  
« que cela dure le plus long-
temps possible ». Dès dimanche, 
on aura un aperçu assez net 
du rapport de force entre le 
5e d’Elite 2 et le 15e de l’élite, 
Saint-Quentin. 

Valse de coachs 
Le SQBB, champion de France 
de Pro B 2023, a raté sa saison 
en Betclic Elite, plombé par le 
départ de Julien Mahé vers Nan-
terre et un recrutement moins 
réussi que lors des exercices 
précédents. Philippe Da Silva a 
démissionné, Eric Bartecheky a 

effectué un court intérim sur le 
banc (six défaites entre janvier et 
février), laissant la place à Pedro 
Nuno Monteiro. Les victoires face 
à Boulazac, Strasbourg et Bourg-
en-Bresse n’auront cependant 
fait que retarder l’échéance, 
même si Giovan Oninangue 
et ses coéquipiers auraient pu 
encore éviter le barrage en ga-
gnant à Nancy le week-end der-
nier. Il n’y aura donc pas eu de  
« miracle » et les Phénix devront 
sortir le bleu de chauffe s’ils 
veulent rempiler une quatrième 
saison dans le grand monde, 
eux qui avaient terminé 6es en 
2024 (10es en 2025) avant de 
se casser les dents sur l’Asvel en 
play-offs. 

Le 6e homme
Il faut remonter à la saison 2020-
2021 pour voir une confrontation 
entre les deux formations. A 

l’époque, le SQBB avait domi-
né l’aller avant de s’incliner à 
Saint-Eloi (77-75) face à… Ivan 
Ramljak et ses coéquipiers. 
L’intérieur croate découvrait la 
Pro B dans une équipe en diffi-
culté, quelques semaines avant 
la descente en Nationale 1. Son 
expérience ne sera pas de trop 
pour contrarier les Saint-Quen-
tinois qui, même s’ils n’ont pas 
l’avantage du terrain, restent de 
sérieux adversaires, à l’image 
d’Oniangue, un vieux routier du 
circuit français. Les Poitevins croi-
seront aussi le fer avec Difuidi, 
vu à son avantage à Denain, ou 
encore Jean-Philippe Dally, qui a 
fait les beaux jours de Denain, 
d’Evreux ou encore d’Orléans ou 
de Champagne Basket. Premier 
round dimanche à 17h dans une 
salle Jean-Pierre-Garnier forcé-
ment en fusion. Le 6e homme, 
sans l’ombre d’un doute !

Imanol Prot et ses coéquipiers auront l'avantage du terrain face à Saint-Quentin.

D
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ELITE 2
Le rideau 
est tombé... 

La saison régulière d'Elite 2 a 
livré son verdict définitif vendre-
di dernier. Roanne, champion de 
France et promu en Betclic Elite, 
a dominé son dauphin Pau pour 
sa dernière à domicile. Derrière, 
Blois et Orléans ont réussi à 
conserver leurs 3e et 4e places à 
la faveur de succès à Evreux et 
Gries-Souffel. Vichy est le dernier 
qualifié direct pour les play-offs. 
En bas de tableau, Quimper a fi-
nalement pris l'ascenseur vers la 
Nationale 1 avec Challans.  

PLAY-OFFS
... place au barrage 
d'accession

Six équipes sont d'ores et déjà 
qualifiées pour les quarts de finale 
des barrages d'accession : Pau, 
Blois, Orléans, Poitiers, Vichy et le  
15e de Betclic Elite, Saint-Quentin. 
Nantes (7e) et La Rochelle (8e) 
d'un côté, Denain (9e) et Châlons-
Reims (10e) s'affrontent ce mardi 
en play-in pour décrocher les 
deux derniers tickets. Le vain-
queur du premier match jouera 
contre Blois en quart de finale. 
Le perdant croisera le fer avec 
le vainqueur de l'autre march. 
L'ultime gagnant rencontrera Pau 
en quart de finale. Les autres 
quarts de finale : Orléans-Vichy, 
Poitiers-Saint-Quentin. Les séries 
se déroulent au meilleur des 
trois matchs, avec l'avantage du 
terrain au mieux classé. Début 
des hostilités dimanche, match 
retour mercredi 27 mai, appui 
éventuel dimanche 31 mai. 
Les demi-finales se déroule-
ront du 3 au 9 juin, la finale du 
12 au 18 juin. Seul le gagnant 
des barrages d'accession mon-
tera en Betclic Elite. La saison 
passée, Le Portel, alors barra-
giste, avait sauvé sa tête face à 
l'Alliance Sport Alsace en finale. 



  

POITIERS VS SAINT-QUENTIN

PB86

Entraîneur : Andy Thornton-Jones - Assistants : Arthur Boisson et Clémentin Alix

Dimanche 24 mai - 17h à la salle Jean-Pierre-Garnier

1/4 de finale aller des barrages d’accession 
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5. Kevin Harley 
1,90m - arrière - FR - 31 ans

4. Imanol Prot
1,97m - ailier - FR - 21 ans 

7. Narcisse Ngoy
2,14m - pivot - FR - 21 ans

10. Guillaume Eyango 
2,02m - ailier/intérieur - FR - 23 ans 

44. Aurèle Brena-Chemille
1,91m - meneur - FR - 22 ans

39. Jean Vergez-Pascal
2m - ailier – FR - 18 ans

0. Marcus Hammond
1,91m - meneur/arrière - US - 25 ans

27. Ivan Ramljak 
2,03m - ailier/intérieur - CRO - 35 ans 

8. Jordan Ratton  
2,04m - pivot - FR - 24 ans 

20. Elie Ntowoa-Ndenga 
2m - ailier - FR - 18 ans 

3. Marcus Gomis
1,84m - meneur/arrière - FR - 25 ans

0. Loïc Schwartz
1,98m - arrière - BEL - 33 ans 

6. Neftali Difuidi
1,93m - arrière - FR - 24 ans

8. Elijah Clarance 
1,95m - arrière - SWE - 27 ans

13. Nick Johnson
1,91m - meneur/arrière - US - 33 ans

20. Djiguiba Traoré
2,03m - pivot - FR - 20 ans

21. Clifton Moore
2,08m - intérieur - US - 26 ans

77. Jean-Philippe Dally 
1,99m - intérieur - FR - 30 ans

1. Cat Barber
1,85m - meneur/arrière - US - 31 ans  

3. Eddie Ekiyor 
2,03m - intérieur - CAN - 29 ans 

5. Giovan Oniangue
1,97m - ailier - FR - 35 ans
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Et si votre maison révélait enfin tout son potentiel ?
Depuis plus de 40 ans, Vie & Véranda imagine des extensions sur-
mesure pensées pour apporter plus de lumière, plus d’espace et plus de 
confort au quotidien.

Chaque projet est conçu pour s’intégrer naturellement à votre maison et 
à votre mode de vie.

Sur-mesureAccompagnement 
local

Fabrication
française

Entraîneur : Pedro Nuno Monteiro - Assistant : Dominique Roinard 



7 à l’Arena
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Avec sa tournée évé-
nement, PLK confirme 
son statut de poids 
lourd du rap français. 
L’artiste originaire 
de Paris s’apprête à 
électriser la scène de 
l’Arena Futuroscope 
grâce à son style 
unique, mêlant mé-
lodies entraînantes et 
textes incisifs.

Il est l’un des rappeurs français 
les plus en vue et les plus 

écoutés de sa génération.  De-
puis le coup d’envoi de sa tour-
née 2026 au Stade de France, 
PLK (de son vrai nom Mathieu 
Pruski) séduit les foules avec 
un mélange d’énergie brute 
et de moments plus intimistes 
qui font la signature de ses 
concerts.  
Ce succès s’inscrit dans le 
sillage de Grand Garçon, son 
troisième album studio sorti 
en mars dernier, qui a conso-
lidé sa place sur la scène rap 
francophone. 
Son PLK-Tour 2026 n’est pas 
seulement un parcours musi-
cal : c’est un événement qui 
illustre la montée en puissance 

du rappeur, entre popularité 
grandissante et maîtrise scé-
nique impressionnante. 
Sur scène, l’artiste mise sur une 
énergie brute et une proximité 
avec son public, des ingré-

dients qui ont fait la réputation 
de ses performances live. Entre 
punchlines incisives et re-
frains entêtants, il transforme 
chaque concert en véritable 
expérience. 

Pour les fans, ses concerts sont 
autant de rendez vous incon-
tournables pour découvrir un 
univers musical où l’énergie 
et la créativité règnent en 
maîtres.

LE 15 OCTOBRE 

HUMOUR

Nino Arial 
LE 03 OCTOBRE

Après avoir fait ses armes en 
première partie de Gad Elmaleh 
et de Redouane Bougheraba, il 
est aujourd’hui enfin prêt à vous 
présenter son premier spectacle. 
Parfois insolent mais jamais insul-
tant, il vous séduira tant par ses 
sketchs hilarants que par son sens 
inné de l’improvisation.

Programmation & réservations sur www.arena-futuroscope.com 

P A R T E N A R I A T

HUMOUR CONCERT

PLK, le phénomène 
du rap français

Jeff Panacloc 
      LE 11 JUIN

Préparez-vous à franchir les portes du bureau secret de Jeff Panacloc 
et à plonger dans un univers où l’humour flirte avec l’absurde. Dans 
The Jeff Panacloc Company, chaque personnage détraqué vous 
promet une soirée délirante et inoubliable. Rejoignez cette troupe 
fantastique et vivez une expérience immersive unique qui vous 
laissera transformé et léger.

Kendji 
      LE 12 JUIN

Attendez-vous à vivre une expérience inoubliable ! Pour célébrer 
ses dix ans de succès, l’artiste aux plus de 6 millions d’albums ven-
dus et plus de 2 millions de spectateurs conquis, vous attend sur 
scène pour partager des souvenirs mémorables et créer de nou-
veaux instants magiques lors d’un voyage musical inédit !

CONCERT

Djadja & Dinaz 
LE 08 OCTOBRE

Le duo emblématique revient 
avec un nouveau projet puissant : 
Terminal 7, porté par le single En 
vrai de vrai. Depuis ses débuts en 
2014, jusqu’aux albums certifiés et 
aux millions de vues sur leurs clips, 
il s’est imposé dans le paysage du 
rap francophone.

Génération Céline  
LE 09 OCTOBRE

Plongez au cœur de l’univers mu-
sical envoûtant de la plus grande 
chanteuse francophone de tous 
les temps. Un spectacle inédit qui 
célèbre la carrière exceptionnelle 
de cette icône de la musique, qui 
a annoncé un retour triomphal 
sur scène à Paris en septembre, 
en même temps qu’une nouvelle 
collaboration avec Jean-Jacques 
Goldman.

L’Héritage 
Goldman 2 

LE 15 NOVEMBRE
La troupe de L’Héritage Goldman 
poursuit sa course folle à travers 
un nouveau voyage musical sous 
la direction d’Erick Benzi, le fidèle 
collaborateur de Jean-Jacques. 
Découvrez un nouveau spectacle 
époustouflant où les tubes intem-
porels de chanteur croisent les 
plus belles chansons qu’il a écrites 
pour les plus grandes voix de la 
chanson française.
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05 49 11 00 57
CENTRE COMMERCIAL LES PORTES DU FUTUR

ROUTE NATIONALE 10
86360 CHASSENEUIL-DU-POITOU

12h00 - 14h30 et 19h00 - 22h30
Vendredi et Samedi soir de 19h à 23h

OUVERT 7/7J

À VOLONTÉ,
TOUS LES JOURS

Fruits de mer, grillades,
spécialités du monde…
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SUR LE BUFFET 
DU LUNDI AU 
JEUDI SOIR

-10%*

T É L É C O M M U N I C A T I O N S

Techno

Disparition de la 2G, du 
réseau cuivre, poursuite 
du déploiement de la 
5G… Orange est sur tous 
les fronts dans la Vienne, 
avec des échéances 
importantes à connaître 
pour les clients.   

 Arnault Varanne           

Le réseau cuivre
A l’instar des cabines télépho-
niques, le réseau cuivre ne sera 
bientôt plus qu’un lointain sou-
venir. D’ici à 2030, plus aucun 
abonné aux services Internet 
d’Orange ne pourra contracter 
d’offre ADSL classique. « Dans 
la Vienne, explique Romain 
Mesnil, directeur territorial pour 
la Vienne et les Deux-Sèvres, les 
dix premières communes seront 
concernées le 31 janvier 2027. » 
Il s’agit d'Availles-en-Châ-
tellerault, Biard, Buxerolles, 
Cenon-sur-Vienne, Colombiers, 
Croutelle, Fontaine-le-Comte, 
Mignaloux-Beauvoir, Mon-
thoiron et Naintré. Dans ces 
dix territoires, le nombre de 
clients ayant basculé vers la 
fibre est suffisamment élevé, 

tout comme la disponibilité du 
réseau, pour que l’opérateur 
puisse se permettre de « fermer 
les vannes ». Selon Romain 
Mesnil, « il reste 5% de clients 
à aller chercher sur les mois à 
venir ». Courriers, messages 
d’alerte sur les télés, porte-à-
porte, camions fibre, réunions 
publiques… Tous les moyens 
sont bons pour convertir les der-
niers « résistants », notamment 
ceux qui pensent qu’ils n’auront 
plus de téléphone fixe lors du 
passage vers la fibre. « Alors 
qu’un simple boîtier permet de 
garder sa ligne et son numéro. » 
Les dernières armoires dédiées 
au cuivre disparaîtront en 2032. 

La fibre 
Dans la Vienne, l’essentiel du 
déploiement de la fibre a eu 
lieu jusqu’en décembre 2025. 
« Nous sommes à 92% de 
foyers déployés, des équiva-
lents-logements, notre objectif 
est d’arriver à 98% d’ici la fin 
de l’année, décrypte Romain 
Mesnil. Il restera environ  
2 000 prises pour lesquelles on 
ne trouve pas de solution ou 
qui sont très isolées. » La 4G 
et la 5G ou encore le satellite 

représentent des alternatives 
crédibles là où la fibre ne peut 
être déployée. 

La 2G 
Autre disparition annoncée, celle 
du réseau 2G, en septembre 
2026, après trente-quatre ans 
de bons et loyaux services.  
« En septembre 2025, il y avait 
encore 2% de lignes 2G encore 
actives », confirme Romain 
Mesnil. Essentiellement des par-
ticuliers munis de téléphones à 
clapet et à touches, mais aussi 
quelques services de téléassis-
tance, des systèmes d’alarmes, 
des capteurs d’écluses de niveau 
d’eau gérés par les syndicats... 
« Les professionnels sont pré-
venus et ont basculé vers la 4G 
avec un changement de carte 
SIM et/ou de composants. C’est 
essentiel aussi pour des raisons 
de sécurité. » La fin de la 2G 
et bientôt de la 3G -prévue en  
2028-, les défenseurs de l’environ-
nement ne s’en offusqueront pas.  
« Les deux réseaux concentrent 
20 à 30% de l’énergie utilisée 
pour l’ensemble des réseaux mo-
biles », appuie le directeur terri-
torial d’Orange pour la Vienne et 
les Deux-Sèvres. 

Les immenses armoires du réseau cuivre d’Orange 
seront démantelées à l’horizon 2032. 

Un réseau peut 
en cacher un autre 

le .info - N°725 du mardi 19 au lundi 25 mai 2026

7 à l’Arena

le .info - N°725 du mardi 19 au lundi 25 mai 2026

Avec sa tournée évé-
nement, PLK confirme 
son statut de poids 
lourd du rap français. 
L’artiste originaire 
de Paris s’apprête à 
électriser la scène de 
l’Arena Futuroscope 
grâce à son style 
unique, mêlant mé-
lodies entraînantes et 
textes incisifs.

Il est l’un des rappeurs français 
les plus en vue et les plus 

écoutés de sa génération.  De-
puis le coup d’envoi de sa tour-
née 2026 au Stade de France, 
PLK (de son vrai nom Mathieu 
Pruski) séduit les foules avec 
un mélange d’énergie brute 
et de moments plus intimistes 
qui font la signature de ses 
concerts.  
Ce succès s’inscrit dans le 
sillage de Grand Garçon, son 
troisième album studio sorti 
en mars dernier, qui a conso-
lidé sa place sur la scène rap 
francophone. 
Son PLK-Tour 2026 n’est pas 
seulement un parcours musi-
cal : c’est un événement qui 
illustre la montée en puissance 

du rappeur, entre popularité 
grandissante et maîtrise scé-
nique impressionnante. 
Sur scène, l’artiste mise sur une 
énergie brute et une proximité 
avec son public, des ingré-

dients qui ont fait la réputation 
de ses performances live. Entre 
punchlines incisives et re-
frains entêtants, il transforme 
chaque concert en véritable 
expérience. 

Pour les fans, ses concerts sont 
autant de rendez vous incon-
tournables pour découvrir un 
univers musical où l’énergie 
et la créativité règnent en 
maîtres.

LE 15 OCTOBRE 

HUMOUR

Nino Arial 
LE 03 OCTOBRE

Après avoir fait ses armes en 
première partie de Gad Elmaleh 
et de Redouane Bougheraba, il 
est aujourd’hui enfin prêt à vous 
présenter son premier spectacle. 
Parfois insolent mais jamais insul-
tant, il vous séduira tant par ses 
sketchs hilarants que par son sens 
inné de l’improvisation.

Programmation & réservations sur www.arena-futuroscope.com 

P A R T E N A R I A T

HUMOUR CONCERT

PLK, le phénomène 
du rap français

Jeff Panacloc 
      LE 11 JUIN

Préparez-vous à franchir les portes du bureau secret de Jeff Panacloc 
et à plonger dans un univers où l’humour flirte avec l’absurde. Dans 
The Jeff Panacloc Company, chaque personnage détraqué vous 
promet une soirée délirante et inoubliable. Rejoignez cette troupe 
fantastique et vivez une expérience immersive unique qui vous 
laissera transformé et léger.

Kendji 
      LE 12 JUIN

Attendez-vous à vivre une expérience inoubliable ! Pour célébrer 
ses dix ans de succès, l’artiste aux plus de 6 millions d’albums ven-
dus et plus de 2 millions de spectateurs conquis, vous attend sur 
scène pour partager des souvenirs mémorables et créer de nou-
veaux instants magiques lors d’un voyage musical inédit !

CONCERT

Djadja & Dinaz 
LE 08 OCTOBRE

Le duo emblématique revient 
avec un nouveau projet puissant : 
Terminal 7, porté par le single En 
vrai de vrai. Depuis ses débuts en 
2014, jusqu’aux albums certifiés et 
aux millions de vues sur leurs clips, 
il s’est imposé dans le paysage du 
rap francophone.

Génération Céline  
LE 09 OCTOBRE

Plongez au cœur de l’univers mu-
sical envoûtant de la plus grande 
chanteuse francophone de tous 
les temps. Un spectacle inédit qui 
célèbre la carrière exceptionnelle 
de cette icône de la musique, qui 
a annoncé un retour triomphal 
sur scène à Paris en septembre, 
en même temps qu’une nouvelle 
collaboration avec Jean-Jacques 
Goldman.

L’Héritage 
Goldman 2 

LE 15 NOVEMBRE
La troupe de L’Héritage Goldman 
poursuit sa course folle à travers 
un nouveau voyage musical sous 
la direction d’Erick Benzi, le fidèle 
collaborateur de Jean-Jacques. 
Découvrez un nouveau spectacle 
époustouflant où les tubes intem-
porels de chanteur croisent les 
plus belles chansons qu’il a écrites 
pour les plus grandes voix de la 
chanson française.
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Vous venez d'emména-
ger à Poitiers ? Vous êtes 
étudiant, actif ou simple-
ment disponible ?  
Freendzy, c'est le site 
made in Poitiers qui vous 
accompagne vers de nou-
velles amitiés. Un projet 
porté par Loïc Courteaux.  

 Kaëna Boucenna          

L'idée germe en 2012 d'un 
constat simple et personnel. 

Après une soirée, Loïc Courteaux 
et ses amis cherchent à prolon-
ger les festivités, en vain. Aucun 
réseau social ne permet de 
trouver spontanément de nou-
veaux camarades. Le problème 
est posé. La réponse ne saurait 
tarder. Loïc crée le groupe Face-
book « Sortir sur Poitiers ». Le 
succès est immédiat. Le groupe 
compte aujourd'hui plus de  
22 000 membres locaux. L'ini-

tiative est devenue Freendzy, 
un site Internet communautaire 
à l’échelle de la Vienne lancé en 
novembre 2025. Il compte déjà 
2 000 inscrits.
Son concepteur a réuni récem-
ment quelque 200 personnes 
chez Air Jump, partenaire du 
réseau. « On a pourtant com-
mencé à faire des barbecues 
à Saint-Cyr, des petits événe-
ments, des pique-niques », 
raconte Loïc, qui ne s'attendait 
pas à ce succès si rapidement. 
Avec Freendzy, le jeune entre-
preneur, initialement dans le 
domaine du bâtiment, entend 
lutter contre la solitude et per-
mettre aux Poitevins de nouer 
des liens d’amitié et d’entraide. 
Il vise les 25-50 ans, pour des 
rencontres amicales sponta-
nées, sans ambiguïté amou-
reuse, ni drague pesante.

La sécurité, une priorité 
Le passionné porte une atten-

tion particulière à la sécurité des 
femmes. Loïc n'a pas hésité à 
exclure près de 7 000 personnes 
sur son groupe Facebook pour 
enrayer le harcèlement en 
message privé. « Je fais en sorte 
d'être très, très attentif. C'est 
essentiel pour moi qu’elles se 
sentent en sécurité, parce qu'à 
l'heure actuelle, c'est compli-
qué… » Et pour preuve, le site 
connaît un franc succès auprès de 
la gent féminine, qui compose 
une majorité d’inscrits. À terme, 
des modérateurs humains et une 
intelligence artificielle seront dé-
ployés pour garantir la sérénité 
des échanges.

Au service 
des utilisateurs
Freendzy ne fait pas de business 
sur les profils de ses membres. 
Les partenaires (Baïla Pizza, 
CGR France…) paient un abon-
nement pour être visibles sur 
la plateforme, maintenant ainsi 

l'usage de base entièrement 
gratuit. Une carte membre à 
4,99€ par mois donne accès à 
des réductions exclusives lors 
des événements. Elle a été pen-
sée pour être rentabilisée dès les 
premières sorties. L'interface est 
intuitive avec une messagerie, 
des abonnements et la création 
d'événements. Ce réseau 100% 
local à l'origine s'étend désor-
mais à dix-huit autres villes. 
Une application mobile est par 
ailleurs en cours de dévelop-
pement, avec une ambition 
internationale. Pour porter ce 
projet, Loïc peut compter sur ses 
associés : Élodie Fourneau, sa  
« petite sœur de cœur », et Kaki 
Amrandi, un ami de longue date. 
Lui qui confie avoir « toujours été 
seul, entre guillemets » a fina-
lement trouvé bien plus qu'une 
équipe. Une seconde famille.

Inscription gratuite 
sur freendzy.fr. 

Détente
C Ô T É  P A S S I O N

BÉLIER (21 MARS > 20 AVRIL) 
Vos amours prennent de 

l’ampleur. Bonne humeur commu-
nicative. Dans le travail, vous avez 
de la chance pour séduire vos col-
lègues ou vos collaborateurs.

TAUREAU (21 AVRIL > 20 MAI) 
Une vie sentimentale co-

lorée. Vous gagnez en notorié-
té. Des changements positifs se 
mettent en place au travail, in-
dispensables à votre expansion 
professionnelle.  

GÉMEAUX (21 MAI > 20 JUIN)
Vous maîtrisez vos senti-

ments amoureux. Belle forme. 
Dans le travail, votre intuition di-
rige vos choix, alors ne tenez pas 
compte des objections d’autrui 
pour progresser. 

CANCER (21 JUIN > 22 JUILLET) 
Semaine de tous les plaisirs. 

Le ciel soutient votre moral. Vous 
êtes persuadé de l’efficacité de 
vos méthodes de travail et vous 
avez tendance à les imposer.

LION (23 JUILLET > 22 AOÛT)
Vivez vos amours simple-

ment. Semaine dynamique et pro-
metteuse. Le ciel favorise l’exploi-
tation de votre créativité si vous 
souhaitez sortir de votre routine. 

VIERGE (23 AOÛT > 21 SEPT.)
Votre cœur doit faire des 

choix. Vous êtes plus déten-
du. Professionnellement, nul ne 
songe à contester votre autorité, 
vous prouvez que l’on peut comp-
ter sur vous.   

BALANCE (22 SEPT. > 22 OCT.)
Votre charme opère. Se-

maine de la diplomatie. Ambiance 
studieuse et laborieuse, cette se-
maine est tournée vers l’action et 
la communication.  

SCORPION (23 OCT. > 21 NOV.)
Bel épanouissement senti-

mental. Contrôlez vos énergies. 
Dans votre travail, vous jouissez 
d’un charme et d’une détermi-
nation sans faille qui dope vos 
équipes.  

SAGITTAIRE (22 NOV. > 20 DEC.)
Rien n’est trop beau pour 

votre moitié. Restaurez votre ca-
pital santé. Les astres soutiennent 
vos ambitions professionnelles en 
élargissant vos expériences. 

CAPRICORNE (21 DEC. > 19 JAN.) 
De beaux instants à deux. 

Votre corps réclame votre atten-
tion. Vous vous enflammez pour 
de nouveaux projets profession-
nels, de nouvelles idées à mettre 
en place.

VERSEAU (20 JAN. > 18 FÉVRIER) 
Ciel affectif stable. Mettez 

un frein à votre agitation natu-
relle. Si vous êtes en recherche 
d’emploi, c’est le moment d’éco-
nomiser vos forces pour remporter 
la mise. 

POISSON (19 FÉVRIER > 20 MARS) 
Un nouveau rythme s'installe 

dans votre relation de couple. Évi-
tez les excès. Le ciel vous invite à 
prendre du recul sur vos engage-
ments professionnels, adoptez des 
stratégies.

HOROSCOPE

Loïc Courteaux et Élodie Fourneau veulent faire de Freendzy, un réseau social national. 

Freendzy : le réseau social 
selon Loïc Courteaux
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  Détente 

Le style Hygge, 
pour un état d’esprit positif

Architecte et décoratrice d'in-
térieur près de Poitiers, Elisa 
Brun vous propose cette sai-
son une nouvelle approche 
de la décoration. Décryptage 
de styles décoratifs, conseils 
pratiques, mobilier culte, 
grands noms... Immersion.

Etat d’esprit plus que courant décoratif, 
le hygge (prononcer hoo-gah) s’at-

tache à créer chez soi une atmosphère 
agréable, cosy et intime, avec pour 
mot d’ordre de profiter de ce qui est 
disponible sans regretter ce qui ne l’est 
pas. Cet art de vivre selon une vision 
résolument positive s’inspire du mode 
de vie des Danois et des Norvégiens à 
la fin du XVIIIe siècle, et de façon plus 
marquée lors des périodes sombres du 
XIXe siècle face au quotidien difficile 
vécu dans ces contrées scandinaves.
Les valeurs prônées par le hygge sont 
essentiellement l’optimisme, le récon-
fort et le bien-être. La maison devient 
un refuge, une bulle hors du temps où 

se ressourcer dès que l’envie s’en fait 
sentir. Qui n’apprécie pas la chaleur 
d’une tasse de chocolat fumant entre 
ses doigts, pelotonné sur un canapé 
confortable, une couverture moelleuse 
sur soi, face au crépitement du feu de 
cheminée ? Eh bien le hygge, c’est ça. 
On profite de l’instant, on apprécie ce 
que l’on a, sans chercher à avoir plus. Et 
c’est ce qui rend heureux.
Pour cela, quelques indispensables. 
D’abord, des couleurs claires et douces, 
issues de la nature scandinave, telles 
que des écrus, des verts, des bleus-gris, 
qui apporteront quiétude et sensation 
d’espace. Ensuite, des matières natu-
relles brutes, telles que bois, pierre, 
lin ou laine, qui amèneront de la fonc-
tionnalité sans superflu. Puis des ac-
cessoires douillets et accueillants, tels 
que des coussins, des plaids, des tapis. 
Enfin, une lumière douce et feutrée, 
apportée par de nombreux éclairages 
indirects (bougies, lampes de sol…) ou 
une jolie cheminée.

delideco.fr/blog
delideco@orange.fr - 06 76 40 85 03. 

D É C O
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I M A G E  E N  P O C H E

Chaque année, l'événement Sport & Collection « 500 Ferrari contre le cancer »  
transforme l'asphalte en un ruban de solidarité. Ce n'est pas seulement un 
rassemblement de mécaniques de rêve, c'est un moteur de générosité qui 

tourne à plein régime pour soutenir le pôle de cancérologie du CHU de Poitiers. 
Rendez-vous du 28 au 31 mai au circuit du Val de Vienne pour un évènement 

exceptionnel.
  

Suivez la communauté Instagramers Poitiers (@igers_poitiers) et utilisez #igers_poitiers 
sans modération pour participer aux prochaines sélections et être informé de l’actualité 

de la première communauté française de photographie mobile. 

@olivierstudio86

COURSE À PIED

Oxo et Prado   

Oxo est un croisé dogue d’ 1 an 
et demi. C'est un chien adorable 
en balade. Au départ, il a un gros 
besoin de se défouler les pattes les 
premières minutes (« c'est chouette 
d'aller se promener ! ») mais en-
suite il prend vite un petit rythme 
de croisière qui fait de la balade un 
moment agréable. Oxo est un fan de 
ballon et d'eau. Nous ne connaissons 
pas son entente avec ses congénères 
et les chats. Comme tous les chiens 
du refuge, il est vacciné, identifié et 
stérilisé.

Prado, surnommé affectueusement 
Pépé, est un gentil chat de 6 ans envi-
ron, très timide ayant besoin de beau-
coup de temps et de compréhension 
de sa nouvelle famille. Très câlin, il 
adore les caresses et les gratouilles 
mais il a facilement peur des bruits 
et a besoin de calme et de temps 
pour se révéler. Un vrai chat d'appar-
tement, il adore rester sur un lit ou 
un canapé et n'aime pas trop jouer. 
Lorsqu'on lui donne sa chance, Prado 
se révèle être une boule d'amour. Pas 
d’entente avec ses congénères chats 
en revanche. 

ADOPTEZ-LES !

Refuge SPA de Poitiers
La Grange des Prés - Rue 
de la Poupinière - 86000 Poitiers
Tél. 05 49 88 94 57
email : contact@spa-poitiers.fr  
Site Internet : spa-poitiers.fr  
Page Facebook : Refuge SPA 
de Poitiers 
Instagram : spapoitiers.

Le certificat d'engagement et de 
connaissance pour les animaux de 
compagnie est applicable depuis 
le 1er octobre 2022 pour toute 
personne qui acquiert un chien, 
un chat, un furet ou un lapin. 
L'adoption se fait ainsi sept jours 
après la signature de ce document 
afin de vous laisser le temps de 
réflexion sur votre démarche 
d'adoption. Ce document est éga-
lement disponible sur notre site 
Internet spa-poitiers.fr. 

La saison des 
marronniers 
en fleurs

M É D I T A T I O N

Coach professionnelle certifiée 
et enseignante en méditation de 
pleine conscience, entre autres 
pour Petit Bambou, Laurence  
Thomas-Loiseleur vous propose 
cette saison des chroniques  
résolument apaisantes. 

Que vous habitiez en ville ou à la campagne, 
je suis certaine que vous avez, quelque part 

près de chez vous, un marronnier… Peut-être 
même plusieurs. Ils aiment se retrouver en-
semble, tout autour des places de village ou au 
bord des avenues. Les marronniers, ces grands 
arbres à la silhouette solide et majestueuse, au 
feuillage abondant et généreux, particulière-
ment au printemps. Ce moment particulier de 
l’année où l’on a l’impression que tout devient 
possible. C’est précisément à ce moment-là 
que fleurissent les marronniers. Au détour d’un 
chemin, ou encore arrêtée au feu rouge, je lève 
incidemment les yeux, et je découvre comme 
un cadeau ces magnifiques grappes de fleurs, 
roses ou blanches, délicatement posées sur 
le feuillage. On aimerait souvent en profiter 
davantage. Parce que bien sûr, il s’agit d’être 
attentif : les belles choses souvent ne durent 
pas ! Les jolies grappes, une fois fanées, n’ont 
plus tout à fait la même allure. Comme bien 
des choses de la vie qui finissent par faner, 
passer, disparaître à nos yeux…
Précisément, nous voici en mai, et je m’aper-
çois subitement que je suis passée à côté de 
cette merveilleuse saison des marronniers en 
fleurs. Bon, la saison des lilas et des glycines 
ne m’a pas échappé ! Chaque saison porte un 
charme bien à elle, chaque mois nous apporte 
des lumières différentes, chaque semaine 
une nouvelle floraison, chaque jour une nou-
velle chance. Tout comme dans la méditation.  
Chaque inspiration est une nouvelle chance, 
une nouvelle aventure… Choisir de se laisser 
surprendre, pour découvrir la prochaine inspi-
ration comme une révélation, comme si c’était 
la chose la plus importante au monde à cet 
instant… La chose la plus captivante, la plus 
belle, la plus fragile peut-être, la plus précieuse 
sûrement. Comme dans la fraîcheur d’un jardin 
de printemps qu’on découvrirait pas à pas, avec 
émerveillement. Et où l’on ne voudrait pas dé-
ranger les fleurs, ni troubler les reflets du soleil 
sur les gouttes de rosée… Traverser le jardin 
enchanté de la vie d’un pas peut-être un peu 
plus léger, plus attentionné aux choses. 
Et vous, quelle fleur de votre jardin mérite ce 
matin toute votre attention ? Une fleur, un ami, 
un proche parent ou encore un enfant, un projet 
à développer, un rêve à concrétiser… Allez, c’est 
bientôt la saison des tilleuls : alors cette année, 
c’est sûr, on ne va pas les manquer… Belle jour-
née à vous, et choisissez d’être heureux !



7 à voir
C I N É M A

La Vénus électrique : 
l’art de l’illusion

Pour la quatrième fois 
de sa carrière, Pio Mar-
maï retrouve la caméra 
de Pierre Salvadori dans 
La Vénus électrique, une 
comédie romantique qui 
aborde avec finesse le 
thème du deuil.  

 Thibaud Emery          

Parfois, pour aller mieux, 
nous sommes prêts à croire 

tout et n’importe quoi. Antoine 
Balestro (Pio Marmaï) en fait 
l’expérience dans la nouvelle 
comédie romantique La Vénus 
électrique. Ce jeune peintre à 
succès n'arrive plus à travailler 
depuis la mort de son épouse 
Irène, au grand dam d’Armand 
(Gilles Lellouche), son galeriste. 
Mais tout va changer lorsqu’un 
soir d'ivresse. Antoine tente 
d'entrer en contact avec sa 

femme par l'intermédiaire de 
Suzanne (Anaïs Demoustier) 
qui se fait passer pour une 
fausse voyante sous le nom de 
Claudia. Ce long-métrage, écrit 
et réalisé par Pierre Salvadori, 
a été sélectionné pour ouvrir 
la 79e édition du Festival de 
Cannes. Présentée comme une 
comédie romantique, cette 
œuvre surprend par sa profon-
deur et la dramaturgie du récit. 
Même si les personnages se 
retrouvent régulièrement dans 
des situations comiques, le 
scénario n’oublie pas de rappe-
ler le drame vécu par Antoine 
et les séquelles qu’il subit au 
quotidien. Pio Marmaï livre ici 
une prestation très convain-
cante, oscillant entre humour 
et tendresse. Le spectateur suit 
cet homme qui reprend peu à 
peu goût à la vie au contact 
de « sa » voyante. Cette jeune 
femme, qui travaille à la Foire 

du Trône, se retrouve engluée, 
malgré elle, dans un mensonge 
qui va progressivement la faire 
tomber amoureuse du jeune 
peintre. L’alchimie entre Pio 
Marmaï et Anaïs Demoustier 
fonctionne parfaitement. Gilles 
Lellouche, qui interprète le 
galeriste Armand, propose une 
interprétation très juste, appor-
tant beaucoup de nuance à un 
personnage à première vue très 
caricatural.
Le film se veut aussi très immer-
sif. Se déroulant dans les années 
20, le long-métrage retranscrit 
parfaitement l’atmosphère de 
l’époque et assure une plongée 
totale dans le Paris des années 
folles. Les décors, les tenues 
vestimentaires, les voitures et 
autres moyens de locomotion y 
sont pour beaucoup. La fluidité 
du scénario assure également 
un rythme particulièrement 
efficace, sans creux pendant 

deux heures. Petit bémol pour 
la comédie qui manque parfois 
de subtilité. Malgré tout, cette 
œuvre romantique devrait être 
un franc succès tant par l’origi-
nalité de son scénario que par 
le jeu des acteurs. Entre amour, 
comédie et mensonges, La 
Vénus électrique s’adresse à un 
public très large, bien au-delà 
des seuls amateurs de « rom-
com ».

Comédie, Romance de Pierre Salvadori avec Pio Marmaï, Anaïs Demoustier, Gilles Lellouche (2h02).

Le 7 vous fait gagner 10 places pour assister 
au spectacle de Paul Mirabel, Par Amour, jeudi 28 mai 

à 20h, au Loft à Châtellerault. 

Pour cela, rendez-vous sur le7.info
Et jouez en ligne du mardi 19 au dimanche 24 mai

10 places
     à  gagner

 Obsession (-16 ans) de Curry 
Barker avec Michael Johnston 
(II), Inde Navarrette, Cooper 
Tomlinson. Épouvante-horreur 
(1h49).

 L’Abandon de Vincent 
Garenq avec Antoine Reinartz, 
Emmanuelle Bercot, Emma 
Boumali. Drame (1h40).

Les événement
séances spéciales 

 Mardi 19 mai à 20h, Trente 
au CGR de Buxerolles et au CGR 
de Fontaine-le-Comte.

 Vendredi 22 mai à 20h15, 
Cycle des Fiertés : Fotogeni-
co au CGR Poitiers-Castille. 
Suivi d'une discussion animée 
par Emma Bourelle et Haïfa 
Boughanmi.

 Jeudi 28 mai à 20h, Paul 
Mirabel : Par amour au CGR 
de Buxerolles, au CGR de 
Fontaine-le-Comte et au Loft de 
Châtellerault.

 Jeudi 28 mai à 20h, Cycle 
des Fiertés : Matrix au CGR 
Poitiers-Castille. Suivi d'une 
discussion animée par Ouija
et Lilithcoris Radiata.
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Les sorties du 13 mai

Page réalisée en partenariat 
avec le CGR de Buxerolles, 
le CGR Castille à Poitiers, le CGR 
de Fontaine-le-Comte et Le Loft 
à Châtellerault.

7 EN SALLE

CHÂTELLERAULT
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La détermination, une « vraie »  
qualité ou un vilain défaut ?  

Allez, on vous laisse quatre 
heures pour disserter sur ce 
mystère de la vie. D’aucuns 
considéreront les gens détermi-
nés comme des empêcheurs de 
tourner en rond. D’autres comme 
des bienfaiteurs de l’humanité, 
à même d’accomplir de grandes 
œuvres. Baya Fourgeaud est du 
genre… déterminée. A tenir tête 
à des pontes de la médecine ou 
des enseignants pour lesquels 
l’inclusion est à géométrie 
variable. « Je suis la maman 
chiante », glisse-t-elle d’une 
voix douce. La maman d’une 
pré-ado de 11 ans et demi, à qui 
on a accolé, en 2018, l’acronyme  
« TSA » sévère. Comme trouble 
du spectre autistique. « Gabrielle 
était non verbale depuis sa nais-
sance, elle a été opérée car ses 
deux oreilles étaient bouchées, 
mais cela n’a rien changé. »
A l’annonce du diagnostic, 
beaucoup de parents s’effon-

drent, des couples se défont.  
« 80% divorcent »… Mais Baya 
et son mari, eux, sont toujours 
ensemble et luttent pour que 
Gabrielle ait « la meilleure vie 
possible ».

« Se libérer du stress »
La Mulhousienne d’origine a 
tôt fait d’arrêter son activité de 
technico-commerciale dans le 
domaine dentaire sur quatre 
départements. Trop compliqué 
à concilier avec sa nouvelle vie 
d’aidante. « Et puis j’ai eu très 
tôt le besoin de comprendre l’au-
tisme, de me former au centre 
ressources autisme, d’assister 
à des colloques, de rencontrer 
des professionnels. Je voulais 
absolument qu’elle soit accep-
tée en milieu ordinaire, j’ai dû 
me battre pour ça, surtout à la 
cantine et dans le périscolaire. »  
Gabrielle est en Ulis à l’école 
Georges-Brassens de Poitiers. Elle 
ira l’année prochaine à l’Institut 
médico-éducatif de Moulins, à 

Saint-Georges-lès-Baillargeaux. 
Baya, elle, en plus d’engage-
ments associatifs nombreux 
(Autisme Vienne) s’est recons-
truite une vie professionnelle 
différente, plus souple aussi. La 
fille d’Atsem et d’ouvrier, qui 
se rêvait entrepreneuse plus 
jeune… entreprend pour de bon. 
Dans le domaine du bien-être 
après une parenthèse de conseil-
lère entreprise à France Travail et 
auprès des demandeurs d’emploi 
en reconversion professionnelle.

« On ne parle 
pas assez de ce 
que les parents 
vivent, res-
sentent. »

Elle a ouvert il y a un an, à 
Poitiers, son propre cabinet de 
sophrologie -l’une de ses tantes 
est infirmière et sophrologue- 

et d’hypnose, où elle reçoit des 
femmes en surcharge mentale, 
des sportifs en quête de stabilité 
émotionnelle, des aidants fami-
liaux… Bref, tous ceux et celles 
qui veulent « se libérer du stress »  
et « gagner en sérénité ». « Je 
suis heureuse de soutenir les ai-
dants familiaux, de leur offrir un 
véritable espace pour souffler, 
relâcher la pression et prendre 
soin d’eux. » Une sorte de miroir 
tendu en quelque sorte pour celle 
qui se vide la tête en restaurant 
des meubles anciens. 
Aujourd’hui, son emploi du temps 
aménagé sur-mesure lui permet 
de concilier sa vie professionnelle 
et son quotidien de maman. Elle 
anime aussi des groupes de parole 
en direction des parents. Car « on 
ne parle pas assez d’eux, de ce 
qu’ils vivent, ressentent », estime-
t-elle. De nature « optimiste », 
la bénévole associative s’efforce 
de prêcher la bonne parole de 
valoriser les moments heureux : la 
complicité entre son fils aîné Elizio  

(23 ans) et sa petite sœur, des jeux 
simples, des regards complices, 
et même ces timides « oui » qui 
sortent de la bouche de Gabrielle. 
« Je la vois évoluer, progresser, ça 
me donne beaucoup d’espoirs et 
c’est magnifique. La voir sourire, 
éclater de rire, c’est génial. »

Regard lucide
Parce qu’il existe « toujours des 
solutions », Baya porte un regard 
lucide mais « positif » sur l’avenir. 
Il lui arrive d’ailleurs de « mettre 
de la distance » avec les nou-
velles du monde pour mieux se 
concentrer sur son quotidien et 
les initiatives porteuses de sens. 
A l’instar de cette résidence d’un 
nouveau genre qui pourrait voir 
le jour fin 2027 à Saint-Benoît :  
Hapart’, un lieu de vie où se 
côtoieront jeunes en situation 
de handicap mais autonomes et 
jeunes « valides ». Le projet la 
réjouit, déterminée à ce qu’il aille 
au bout. Alors la détermination,  
« vraie » qualité ou vilain défaut ?

Baya Fourgeaud. 51 ans. Maman de 
Gabrielle, 11 ans, atteinte d’un trouble 
autistique sévère. Ancienne commerçante 
et commerciale. S’est reconvertie dans la 
sophrologie et l’hypnose pour accompagner 
les autres sur le chemin du bien-être. 
Signe particulier : po-si-tive ! 

 Par Arnault Varanne        

Aidante 
et aimante

Face à face
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